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Lise Castonguay et la 
magie des marionnettes
Lise Castonguay met en scène « Le petit 
cheval bleu >■, le nouveau spectacle de 
marionnettes du Grand Theàtre page 9
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Louise
Lecavalier
danseuse

deeontbeu !

Louise Turcot: déjà 
vingt-cinq ans de métier
Louise Turcot joue le rôle de Blanche la 
parvenue dans la production « Bonjour 
Broadway! » de la compagnie Jean 
Duceppe a la salle Albert-Rousseau, page 8

CHANSON

Bertrand Gosselin: nouveau 
look et nouvelles chansons
Après douze microsillons, le chanteur 
Bertrand Gosselin fait peau neuve. Francine 
Julien l a interviewe page 6

MUSIQUE

Saison radiophonique 89-90 
du Metropolitan Opera
C'est avec « La femme sans ombre >• de 
Richard Strauss que sera inaugurée, le 9 
décembre, la 50e saison radiophonique 
du MET. Marc Samson presents le calendrier 
complet, pages 4 et 5
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Louise Letovolier se (oihe. Sous son 
lâche blouson d Ange de l'enfer, son 
extraordinaire musculature est indiscer­
nable, inimaginable Avec so trop 
voyante chevelure decoloree qui monte 
en flammes froides au-dessus de son 
visage blanc comme un cierge, son âme 
eperdument violente reste insaisissable, 

1 insoupçonnée Comment deviner que 
cette vagabonde est «la danseuse la 

plus tragique de notre epoque » et qu elle se metamorphose sur scène en demon? 
Sur scène, elle se révèle. Là, elle montre tout. Là, elle donne tout. Là, elle peut 
tout. Là, là, là...

p»r REGIS TREMBLAY
LE SOLEIL

Louise Lecavalier est probablement 
l’artiste québécoise la plus vue dans le 
monde. Depuis 15 ans, elle est le de­
mon familier du chorégraphe mon­
tréalais Edouard Lock et la cham­
pionne des surhumaines stepettes de 
La La La Human Steps. Leur dernier 
prodige, New Demons, nous arrive au 
Grand Theàtre, mercredi prochain, 
apres 126 representations sur tous les 
continents. Ce sera l’une des demieres 
apparitions de ces terribles demons.

David Bowie, après avoir donne un 
spectacle avec La la la, affirmait: 
« C’est la meilleure troupe des années 
quatre-vingts! » Mais plus que l’acco­
lade d’un Bowie, plus que l’encens de 
la critique, ce qui frappe par-dessus 
tout, dans l’histoire de la troupe mon­

tréalaise,
Louise Letavoiiei dons 
son loche blouson d'Ange 
de l'enfer. Ci-hout, le- 
covalier et fdouord Lock 
dans n New Demons ».

c’est l’en­
thousiasme 
du profane 
pour qui la 
danse post­
moderne est 
aussi fami­

lière que la théorie des quantas. Des la 
premiere séquence aperçue a la télévi­
sion, le premier venu s’étonne et s’ex­
clame. Devant pareille reaction, et de­
vant elle seulement, on peut vraiment 
parler de phénomène.

Sexe et violence
Violence. On aura beau chercher, 

on ne trouvera pas de mot plus près de 
La La La et de LA Lecavalier. Quand 
on sait que Human Steps s’appelait a 
l’origine Human Sex, l’équation est 
implacable: l’ingrédient de cette danse 
qui subjugue et inquiété fatalement, 
qui a la beauté du vice et l’éclat du 
scandale, c’est la violence sexuelle.

«Une sexualité dangereuse qui pour­
rait vous mener en prison pour long­
temps», dit la critique.

Attention! Ce que l’on violente ici. 
ce sont les rôles sexuels. Voilà pour­
quoi on a pu voir Louise Lecavalier 
porter des danseurs et porter... des 
moustaches. On change les rôles Ixick 
dit preferer travailler avec des indivi­
dus plutôt qu'avec des types sexuels. 
Ces individus, ce sont aussi Marc Be- 
land, Francine Liboiron et Donald 
Weikert.

« A l’epoque de Human Sex, on dé­
rangeait pas mal plus, on faisait peur. 
Aujourd’hui, c'est le concert de 
louanges... et c’est à moi que ça fait un 
peu peur! », me dit-elle en entrevue, en 
secouant doucement sa crinière 
leonine.

Il se passe une chose étonnante 
(une autre) chez louise lecavalier: sur 
scene ou sur film (voir photos), son 
côte masculin se révélé brutalement, 
alors que sans éclairage et sans lentil­
le, elle est femme une petite femme a 
l’esprit vif et a la sensiblite suraigue. 
Son état normal est la surexcitation 
Son corps est un buisson ardent, ou un 
mystérieux laboratoire

Le corps, à volonté
«Je n'ai jamais vu quelqu’un qui 

puisse travailler aussi dur», a déjà dé­
claré Edouard Ixick, qui puise en elle 
une part de sa folie créatrice. «Quand 
Edouard sent que je veux creer. 
monter plus haut, grandir, il ne 
cherche pas a me retenir. »

Grandir! Elle n’a jamais voulu faire 
autre chose que grandir, cette petite. 
Ce corps, qui devait être frêle, est de­
venu bodybuildingnesque. «Je tra­
vaille mon corps continuellement.

Suite en page 2
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Les “CERTIFICATS-CADEAUX” FAMOUS PLAYERS
LE CADEAU IDÉAL POUR TOUTE OCCASION HONORES DANS TOUS 

' NOS CINÉMAS. EN VENTE AU GUICHET
IFAMOUS PLAYERS
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Toronto Sun
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Louise Lecavalier.
0>uite de la page I)
Quand j'ai commence, j avais be­
soin de muscles, alors, je les ai 
eus! Ensuite, j’ai voulu avoir plus 
finesse, plus de contrôle, alors, j'ai 
fctft du ballet. Le corps se change a 
volonté La forme, c'est mental. Le

corps, l'esprit, tout ça n’est pas 
séparé. »

Louise Lecavalier joue avec son 
corps un jeu dangereux. Elle est 
possédée du démon de la danse, 
qui rend l'homme semblable a la 
bete de scène: éblouissant sous les

réflecteurs, fantomatique en cou­
lisse, marginal et apatnde A 30 
ans, Louise Lecavalier n'a pas de 
toit, pas d auto, pas d argent, pas 
d’attache. Mouvement perpétuel, 
voyage, errance, petites violences. 
Pour elle, dans ce monde incer­
tain, il n'y a que la danse Et 
Edouard Lock 
Fidèle

Car elle est fidèle. « J'aime

mieux donner la totalité de ma 
créativité a un chorégraphe que je 
connais bien et qui me comprend, 
plutôt que de m’eparpiller. En 
changeant de troupe, on peut con­
tinuer d’impressionner en faisant 
les mêmes pas, mais ça n'avance a 
rien. Quand on a toujours le 
même chorégraphe, on ne peut le 
leurrer, et l’on va au bout de soi. 
C’est comme ça dans toute rela­

tion humaine...»
Aux critiques qui lui repro­

chent justement de se repéter, 
Louise Lecavalier répond: « Cela 
m’insulte! Je ne fais jamais le 
même saut, ni le même tonneau. 
Je cherche constamment des va­
riantes. C’est comme au ballet: ce 
sont toujours des arabesques ou 
des pirouettes, mais elles varient. 
La musique est aussi faite de va­

riations. Mais les gens sont plus 
habitués à écouter de la musique 
qu’à apprécier de la danse 
moderne.. »

Aujourd'hui, Louise Lecavalier 
est un monstre sacré, une bête cu­
rieuse et célèbre. On ne peut la 
comparer a personne, elle est une 
fille incomparable, littéralement. 
Elle échappé à la commune mesu­
re, à la norme Définitivement

UN PLAISIR Bernie pourrait être l'hête parfait... 
sauf qu’il est mort.

Maintenant, il peut mettre de la vie 
dans une soirée...

2000000$ AU BOX-OFFICE: 
LÂCHE PAS, MON GÉRARD!!!

Michel Côté 
se fend en quatre 
pour nous 
faire rire!

VERSION 
FRANÇAISE DE

l «once Ooudreoull Le Soleil

Une comédie vivante 
à propos d’un gars qui ne l’est plus.

CINEMAS
CINEPILX OOtON

... Rire à se péter la rate 
Le jeu de Michel Côté 
est stupéfiant!

Huguene Hobeige la Ptesse

À L'AFFICHE!
Al*. •»\'.,HT$ets*evlD

6. PLACE CHAREST CINÉMA
FONT FT SOUL CHAREST $?9-9745 GALERIES ROND-POINT lEVIS

«tltASCOSV je» *0* »H.MC0e*0*ATO*

UNE COLLABORATION DE:
BOUCHERIE CLAUDE ET ROBERT 
QUÉBEC-TÉL. : 663-1488

Étonnant... 
Extraordinaire... 
Chapeau 
à Michel Côté.
Je lui donnerais 
4 étoiles ★ ★ ★ ★ !

Richard i >ay Bon Dimanche

mi

Cruising Bar, 
tordant!

Paul Toutont Montreal Ce Soir

Michel Côté, 
un acteur 

olympique...
Nathane Petrowski la Bonde des Su

Une très grande 
originalité 

et une réussite 
remarquable.

Pierrette Roy la Inbone
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LE PARIS VERSION 
FRANÇAISE

ô. PLACE CHAREST LE PARIS
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UN FILM DE 
BERTRAND I 
TAVERNIERj
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“Suspense, 
Séduction

et Érotisme
sont au menu. Al Pacino nous 

livre une performance sidérante
_ Tra.erv HOI I IM. STOVE MAC. A/IM

“Un thriller
PSYCHOLOGIQUE...

.. rehausse d'un érotisme véhiculé 
principalement par Ellen Birkin. 

Pacino joue avec intensité..."
— trama Nuovo. J(M R N Al DE MON1 Ri. Al

PACINO

( v.f. de SE A OF LOVE)

6, PLACE CHAREST | CINÉMA ST-GEORGES | CHICOUTIMI
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(LA MEILLEURE NOTE) 

Parenthood” est 
un film 

merveilleux.
— Roger Ebert.

CHICAGO SUN-TIMES

STEVE MARTIN
Parenthood
EN VERSION FRANÇAISE
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CANAROIERE
LES GALERIES CANAROIÉRE

MARC 
MESSIER
DANIELLE
PROLLX
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SECONÉIsSIGHT
UN DETECTIVE TRES SPECIAL...
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L’OURS
(V.F. DE THE BEAR)
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‘Une Palme d’Or 
bien méritée... 

Un étonnant 
premier film”.

— Francine Laurendeau. 
Le Devoir
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< Harlem Sights»

Les 56 métiers d'Eddie Murphy

Béatrice Dalle et Stéphane Freiss dans une scène des » Bols noirs », de Jacques Deray

«Les Bois noirs» : la peur 
et la jalousie à Voeuvre
Jacques Deray. spécialiste du polar, nous avait littéralement 
séduit avec On ne meurt que deux fois, peut-être son meilleur film. 
C’est probablement cette habileté à ficeler des intrigues simples 
captant jusqu'à la fin l'intérêt du spectateur qui nous a permis de 
consommer jusqu’à la lie l 'univers glauque de son plus récent 
film.

una critique de LEONCE GAUDREAULT
LE SOLEIL

Car si Les Bois noirs est présenté 
par Deray comme un thriller ro­
mantique, l’environnement fié­
vreux et morbide dans lequel les 
personnages évoluent en font plu­
tôt un film dramatique proche des 
romans de François Mauriac mais 
sans son génie littéraire. 
L’histoire d’une rencontre 

Le film est une adaptation d'un 
roman de Robert Margerit (déjà 
prix Renaudot). C’est l’histoire 
d'une rencontre entre deux 
mondes.

Elle a lieu sur les bords de la

Seine. Gustave (Philippe Volter) 
tombe amoureux de Violette (Béa­
trice Dalle) par journal intime 
interposé. Malgré sa difficulté de 
vivre, Violette respire... la vie. Lui. 
(elle le découvrira trop tard) res­
pire la mort.

Donc, c’est le coup de foudre, 
le mariage en cinquième vitesse et 
puis le départ de Paris pour le 
château isolé dans le Périgord. 
Comme Violette, le spectateur dé­
couvrira une famille sombre, en- 
veloppee de lourds secrets. Vio­
lette fera aussi la connaissance de 
Bastien (Stéphane Freiss), frère 
de Gustave mais autrement plus 
vivant, dont le retour dans le do­
maine familial ravivera un passé

commun, semble-t-il douloureux. 
La peur et la jalousie feront leur 
oeuvre.

Dans cette histoire faite d'un 
seul rebondissement (télégraphie 
un peu grossièrement d’ailleurs), 
Jacques Deray a su créer avec une 
certaine justesse le climat déses­
pérément sombre du monde de 
Gustave. On découvre surtout 
avec plaisir la force de Béatrice 
Dalle qui sait maintenir, toujours 
avec la même fraîcheur, ce jeu na­
turel qui fait aussi sa force. C’est 
d’ailleurs ce qui l’avait sauvée de 
Chimères, un désolant film de 
Claire Devers qu'on risque peu de 
voir un jour à Québec.

LES MOIS SOIRS, drame réalitté par Jacques Deray. Seen.: Pascal Rnnitzer 
et J. Deray. d'apre* le roman -1* château des bois noir* de Robert 
Margerit. Phot.: Carlo Variai. Mus.: Romano Musumarra. Int.: Béatrice 
Dalle, Philippe Volter, Geneviève Page. Stéphane Freiss, Hervé Laudière. 
France. I9S9, 112 min. Au Clap, jusqu'au 7 décembre.

Des I2h05

Qui trop embrasse mal 
étreint. Harlem Sights est 
I exemple même de la limite 
que peut atteindre Eddy 
Murphy. En voulant assumer 
tous les rôles 
—scénariste, réalisateur, 
producteur et acteur - Murphy 
vient de verser dans la 
tragi-comédie alors qu’il nous 
annonçait plutôt une 
comédie. Bref, il nous propose 
un film sans rythme, dans 
lequel il n’est, comble 
d’horreur, que l'ombre de 
lui-même, tellement son jeu est 
effacé et occupe peu de 
place.

une critique de LEONCE GAUDREAULT
LE SOLEIL

L'invitation était pourtant allé­
chante. Ce comique, ne à Broo­
klyn. nous convie en effet a une 
tournee des nuits chaudes de Har­
lem. dans les années 20 et 30, 
c'est-à-dire au temps où ce 
quartier était le centre du night 
life du tout New York.

Très jeune. Quick (Murphy) a 
su attendrir le coeur de Sugar Ray 
(Richard Pryor) en éliminant un 
mauvais perdant devenu mena­
çant Il n'avait alors que sept ans 
et la gâchette rapide. Reconnais­
sant. Sugar Ray en fera son fils 
adoptif et, plus tard, son bras droit 
lorsqu'il deviendra proprietaire 
d'un club de nuit huppé. Bras 
droit fort utile lorsque, par exem­
ple, un chef de pègre adverse vou­
dra mettre la main sur ce club 
bien fréquenté.
Cinéaste, un metier de trop

Cette histoire un peu classique 
semble cependant n'avoir ete 
qu'un prétexté pour mettre en evi­
dence une galerie de personnages

1 FAMOUS PLAYERS
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Un film de DON BLUTH
V-GOLDCRÏST*- prttfnte UNE l'RODUCTION DtS SÎUDIOS A SULLIVAN BLUTH IRELAND LIÉE 

Musiqu* original* Ralph Bums Chansons onginaks Charles Strouse A T.|. Kuenster 
Scénano d* David N Weiss. Producteurs eiécutrfs George A Walker n Morris F Sullivan 

Co Réalisateurs Gary Goldman et Dan Kuenster. Producteurs Don Bluth - Gary Goldman et |ohn Pomeroy Réalise par Don Bluth
I Ik MCMUUX1X GOLDCWST AND SUUMN BLUTH LTD TOUS DROITS MSI «VU
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Dans •> Harlem Nights », Eddie Murphy étonné en s'attribuant un rôle de 
second violon, derrière Richard Pryor

colorés qui sont, pour Fddie Mur- 
phv. l’occasion de rendre homma­
ge à des acteurs qui furent ses 
idoles. C'est ainsi qu'il laisse 
beaucoup d’espace à Richard 
Pryor (Sugar Ray, parrain respec­
table) et à Redd Foxx (Bennie, 
croupier myope comme une 
taupe), auxquels s’ajouteront des 
têtes très typees dont celles de 
l'actrice et chanteuse Della Reese 
(Vera, la grosse Bertha au coeur 
d’or et à la poigne d’acier) et de 
Danny Aiello (en flic corrompu).

Ils ne seront pas les seuls à fai­
re leur numéro, de sorte qu'il res­
tera peu de place pour celui d'Fd- 
die Murphy, ramène à un rôle de 
second violon II doit avoir une 
très grande admiration pour

Pryor, car ce n’est pas du tout 
dans ses habitudes d’agir ainsi. 
Comme preuve, revoyons ses 
films précédents (l e flic de Hewn 
ly Hills I et II, Coming to Amenât; 
The Golden Child), où tout est 
centre sur son humble et comique 
personne Tous des succès 
commerciaux.

Si on a encore droit aux dialo­
gues crus des personnages habi* 
tant la planete Murphy, Harlem 
Nights manque dangereusement 
d’action et de rythme (le spectar 
teur reste toujours sur sa faim). 
On peut se demander si Eddie 
Murphy ne souffre pas d'anemie.

Il s'agissait de son premier film 
en tant que metteur en scène. Ce 
pourrait être aussi son dernier 
dans ce rôle.

HARLEM SIGHTS, comédie écrite, réalisée et produite par Fddie Murphy 
Phot.: Woody Omens. Mus.: Herhie Hancock. Int.: Eddie Murphy, Riehard 
Ihryor, Redd Foxx. Danny Aiello, Michael l/crner. Della Reesem, Jasmine 
Guy. Flats-l nis. 117 min. Fn v.o. anglaise, à Place Quéhee.
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LE CHEMIN DE DAMAS
Dimanche 26 novembre à 19H30 au Ciné-Cinéma de Radio-Québec

FACILE!
Vous nous dites votre appréciation du film... vous choisissez le meilleur 

comédien et la meilleure comédienne...

JKE,..
VaLancesCanudi»!! Vancouver

El pour chorun des 9 filrm presentee vous 
pourrier pogner un voyoge pour ? personnes à Vontouver 

(tronsport oérien, hebergement 7 nuits. Automobile 5 jours)

Rome
Ou encore, le grond pm du romours
un voyoge pour 2 personnes o Rome (tronsport oenen,
hebergement 7 nuits, transferts aéroport bétel)

\bcancoCanadi>n

r ™ ™ "ÈchTmin de damas

Le film: moyen □ bon □ trè* bon
Le meilleur comédien: ________  _____________________I

I

I

La meilleure comédienne:
Nom: _________________
Adresse:______________

Age:

Téléphone:

TIII
Faites parvenir vos réponses o l'odresse suivante:
AM 128, CONCOURS LES GRANDES PREMIÈRES. 800 Place d'Youville, 21e étage, Quebec (Québec) GIR 4W7
* Mentionner le titre du film dons le coin supérieur gouche de l'enveloppe.
* Dote limite pour participer: le 4 décembre.
# le gagnant ou la gagnante sera onnonteje) a rémission ' le Clop du 10 décembre.
• Rrjkmtnt» du concours disponibles o Rodio-Quoboc, oui Storions du rosoou tolomudio et ou journal lo Sotorl.
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La saison 1989-1990 du Metropolitan

Cent vingt-quatre opéras 
en 50 ans de radiodiffusion
\vec La femme sans ombre de Richard Strauss commencera, 
aunedi le 9 décembre, la 50e saison des radjodiffusions en 
provenance du Met ropolitan Opera. Un record de longévité qui 
rt'a sans doute pas son égal dans l’histoire de la radio, tout au

« La Bohème » de Puccini, dont on voit ici une scène du 2e acte, est l'opéra qui a été entendu le plus souvent lors 
des radiodiffusions du Met. L'oeuvre fut egalement la premiere a être telediffusee par le reseau américain PBo

i

réunissant alors plus de 4 millions de spectateurs.

moins au Québec.

oar MARC SAMSON
Là SOLEIL

Depuis la retransmission des 
Voces de Figaro de Mozart en 
1940, 124 operas des répertoires 
italien, allemand, français, russe 
et autres ont donné lieu à 990 dif­
fusions, révèle une brochure pu­
bliée par le Metropolitan Opera 
Guild

Quels sont les ouvrages qui y 
ont ete entendus le plus souvent? 
Vous l’avez sans doute deviné: La 
Boheme (35 fois) suivie de .Xida 
(31), Carmen et Rigoletto (29) La 
Traviata (28), Tosca et Madama 
Butterfly (27), Il Trovatore (26). 
Puccini et Verdi en sortent donc 
les grands triomphateurs.

Quant aux opéras allemands 
(certains Wagner ont précédé à la 
radio les 50 années de diffusion 
commanditées par Texaco). La 
Walkyrie de Wagner vient en tète 
(24 auditions): pour les oeuvres 
françaises, Faust (20). L’oeuvre de 
Gounod à l’affiche lors de la soi­
rée inaugurale du Metropolitan en 
1883 (et qui fut un temps la plus 
populaire de tout son répertoire) 
reprendra l’affiche cette année, 
dgns une nouvelle production di­

rigée par Charles Dutoit, apres 
une assez longue absence.

Sauf pour Les Contes d'Hoff­
man, Samson et Dalila, bien

Ezio Pmza chantait le rôle titre des 
« Noces de Figaro » de Mozart 
lors de la premiere retransmission 
en 1940.

entendu Carmen et en quelques 
rares occasions Pelléas et Méli- 
sande, le répertoire français n’a 
plus guère droit de cité au Met. 
l.akme. Mignon. Louise, un temps 
choyées, ont cédé leur place — 
peut-on le regretter? — aux chefs- 
d'oeuvre de Mozart, très négliges 
dans ce théâtre, comme partout 
ailleurs, avant qu’on les redécou­
vre dans les années 1930.

Au long de ces 990 retransmis­
sions, un seul opéra, Ariadne auf 
Naxos, a dû être annulé, et un seul 
autre, Le Vaisseau fantôme, 
remplacé.
19 opéras, un gala

La présente saison radio­
phonique du Metropolitan com­
prendra 19 opéras échelonnés du 
9 décembre au 21 avril, plus une 
émission de gala soulignant le 50e 
anniversaire de ces retransmis­
sions par son discret 
commanditaire.

Commencée le 25 septembre 
avec Aida (Aprile Millo que l’on 
entendra en récital à Québec en 
mars prochain interprétait alors le 
rôle titre), la saison 1989-1990 a 
connu dès le lendemain une soi­
rée mémorable avec la rentrée de 
Teresa Stratas dans les trois prin­
cipaux personnages féminins de II 
Trittico de Puccini.

Un peu plus tard, une partie de 
la critique new-yorkaise s’en est 
donné à coeur joie dans la «démo­
lition » de la nouvelle production 
de Zeffirelli de La Traviata. accu­

sant le metteur en scène d’avoir à 
ce point surchargé l’aspect visuel 
de l’oeuvre qu’il a relégué dans 
l’ombre la présence du très grand 
chef Carlos Kleiber. Par ailleurs, 
celui-ci n’a dirige que deux de ses 
cinq représentations prévues.

En conflit semble-t-il avec la di­
rection du Met au sujet de la dis­
tribution de La Tétralogie de Wa­
gner, Eva Marion, prima donna 
assoluta de la maison ces der­
nières années, s’est retirée de la 
nouvelle production prévue du 
Vaisseau fantôme, de même que 
de la distribution de La femme 
sans ombre dont le rôle de l’Impé­
ratrice lui valut la célébrité après

une carrière assez obscure.
Chez les Canadiens, rares dans 

les distributions du Met, les Quili- 
co père et fils ont été à nouveau 
reunis. Cette fois dans Le Barbier 
de Seville, Louis incarnant le doc­
teur Bartholo et Gino le rôle titre 
auprès de Kathleen Battle, ou de 
Marilyn Home qui fait ses adieux 
au Metropolitan cette annee.

Nouvelles productions
En plus de Traviata, du Vais­

seau fantôme et de Faust, deux 
autres nouvelles productions figu­
rent à l’affiche du grand théâtre 
lyrique new-yorkais: Rigoletto 
(June Anderson, qui y débute en

Gilda, retrouve ses partenaires 
d’un récent enregistrement: Léo 
Nucci et Pavarotti) et Don Giovan­
ni (également confié à Zeffirelli) 
où Samuel Ramey et Ferrucio Fur- 
lanetto alterneront en Don Juan et 
Leporello.

Côté télévision, le Metropolitan 
retransmettra en juin (quatre soirs 
d’affilée) les quatre opéras du 
Ring de Wagner dans des produc­
tions louangées par la presse amé­
ricaine et commentées beaucoup 
plus froidement par les Européens 
qui les trouvent nettement réac­
tionnaires. Une belle occasion 
pour les wagnériens de se faire 
leur propre idée.

17,95

Papa, Maman, écoutez-moi vraiment
Jacques Salomé

Pour les parents, les éducateurs et tous les 
intervenants dans l'apprentissage de la vie. 
L'essentiel d’une existence se joue parfois 
au cours des premières années de la vie.

L'auteur dévoile quelques-uns des languages 
avec lesquels le bébé, le jeune enfant, et plus 
tard l'adulte, vont tenter de se dire, de ne pas se 
dire aussi, de se signifier, et peut-être d exister.
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invitent
260 personnes

à la PREMIÈRE du film
NOCIBlanche

Le jeudi 7 décembre 1989 
à 20 h au

CINÉMA PUCE CHAREST

Pour participer:
DÉCOUPEZ LE COUPON DE PAR­
TICIPATION PUBLIE DANS LE SOLEIL ET 
RETOURNEZ-LE A L ADRESSE INDIQUÉE.

NOM

I)

Concours 
N0CCBLANCHE

bOO rue DuPont Quebec 61K 6N4

ADRESSE

Tel. jour:------
soir:___

CfTF FM

un film écrit et réalisé par
JEAN-CLAUDE BRISSEAU

• La valeur totale des prix est de 1 820 S 
e Les gagnant(s)s seront evise(e)s par 

téléphone
e Le texte des réglements relatifs su con­

cours est disponible chez Clnéplex 
Odéon.

Pour tous les invité(e)s, une ré­
ception suivra la représentation. . |

Adresse

Ville

Code postal

Retourner ce coupon-
réponse à
CAFÉ
Université de Montréal 
C P. 6128, succursale A 
Montréal (Québec),
H3C 3J7

LA CINEMATHEQUE QUEBECOISE PRESENTE

panorama de l'animation canadienne indépendante

NORMAN McLAREN: DE L’AUTRE CÔTÉ DE L'IMAGE

Université de Montréal
Faculté des arts et des sciences

Pour mieux 
écrire

of
Cours aulodidactique 
de français écrit
Un cours comprenant exercices, 
questions, réponses et explica­
tions suffisantes pour travailler 
seul... même en vacances.

Ouvert i tous

Date limita d’inscription:
le 15 janvier 1990
Frais d’inscription: 30$
(payables sur réception 
de la facture seulement)
Renseignements: 343-7393

Veuillez m’envoyer 
votre dépliant

Nom/Prénom

// -'üy » x

rn

VANCOUVER

EDMONTON

ROUYN-NORANDA

QUEBEC

MONTRE Al

juillet 1989 - lévrier 1990

BIBLIOTHÈQUE GABRIELLE ROY
Auditorium Joseph Lovergne

. — 350, rue St-Joseph Est, Quebec ———

le 26 novembre - 14 heures
ENTREE LIBRE

3 WeWm Canada Renseignements : 648-3176

Le Canada reconnaitra-t-il le Québec comme société distincte 
qui clame fort son insatisfaction historique?
Le Québec parviendra-t-il à exorciser les traumatismes de la 
Conquête anglaise qui le hante depuis plus de deux siècles 
et hypothèque son avenir?
Le défi québécois, un livre incontournable qu’il faut lire et 
faire lire.

Christian
Dufour

186 p —17,95$

t HHtSTIAN DLTOl.K

LE DÉFI 
QUÉBÉCOIS

QUEBECOIS
«Le livre dont on parle. L'analyse la plus fine à ce jour.»
«Un livre-thèse intéressant, 
à mi-chemin entre le traité 
d'histoire et un essai de 
science politique.*

Pierre Vennat, la Presse 
«Un livre remarquable, que 
tous les Canadiens devraient 
lire.»

Gretta Chambers The Gazette

L'ActujIité

• l’Hexagone
lieu distinctif de ( édition 
littéraire québécoise
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La saison 1989-1990 du Metropolitan .
Un anniversaire où dominent Puccini et Wagnei

___________________  . « • r^ire»4'f UTI

Bien ancrée dans le 
répertoire traditionnel, la 
programmation de la saison 
radiophonique et télédiffusée 
1989-1990 du Metropolitan 
Opera se partagera 
principalement entre les 
outrages italiens (ceux-ci en 
majorité) et allemands

put MARC SAMSON
a soif/i

Mozart fait le compte auprès de 
trois ouvrages français. Porgy and 
Bess de Gershwin et un gala souli­
gnant les 50 années de retrans­
mission du Met.

Le calendrier qui suit donne les 
noms des principaux interprètes 
et du directeur musical (les uns et 
l’autre étant sujets à change­
ment). L’heure de diffusion a été 
fixée cette annee à 13h30, sauf in­
dication contraire.

9 décembre - Die Frau ohne 
Schatten (La femme sans ombre) 
de Richard Strauss. Johanna 
Meier, Janis Martin. Helga Der- 
nesch, Robert Schunk. Bernd 
Weikl. Direction: Christof Perick. 
(12h30)

16 décembre - Il Trittico (réu­
nissant / Tabarro. Suor Angelica 
et Gianni Schicchi) de Puccini. 
Teresa Stratas, Luis Lima, Timo­
thy Noble, Florence Quivar, Vin- 
son Cole, Bruno Pola. Direction: 
James Levine.

23 décembre - Les Contes 
d’Hoffman d’Offenbach. Erie 
Mills, Judith Blegen. Judith Forst. 
Diana Montague, Luis Lima. José 
van Dam. Direction: Sylvain Cam- 
breling.

30 décembre - Die Fliegende 
Hollander (Le Vaisseau fantôme) 
de Wagner. Mechthild Gessen- 
dorf, James Morris , Gary Lakes, 
Paul Plishka Direction: Levine. 
(13h00)

6 janvier - Wozzzeck d’Alban 
Berg. Hildegard Behrens. Aage 
Haugland, Donald McIntyre, 
James King. Direction: Levine. 
(13h)

13 janvier - Turandot de Pucci­
ni. Gwyneth Jones, Aprile Milo, 
Vladimir Popov, John Macurdy. 
Direction: Nello Santi.

20 janvier - Cosi fan tutte de 
Mozart. Margaret Price, Tatiana 
Troyanos, Jerry Hadley, Thomas 
Hampson. Richard Van Allan Di­
rection: Levine.

27 janvier - Porgy and Bess de 
Gershwin. Leona Mitchell, Gwen­
dolyn Bradley, Carmellia John­
son, Simon Estes, Gregg Baker. 
Direction: Levine.

Opéra-rock 
soviétique 
à New Y ork
NEW YORK (AFP)-Le 
couturier Pierre Cardin 
présentera à New York, à 
partir du 5 janvier, la première 
américaine de l’opéra-rock 
soviétique Junon et Avos - 
l'espoir, production du 
théâtre Lenin Komsomol de 
Moscou.

Lors d’une conférence de pres­
se le couturier français a parlé 
avec enthousiasme de ce projet, 
d’une durée de 5 semaines, des­
tiné « à créer un pont entre deux 
cultures et favoriser ainsi l’amitié 
et la paix ».

Il a ainsi qualifié de « fantasti­
que » la coïncidence entre l'his­
toire de Junon et Avos — relation 
au 19e siècle entre la Russie et la 
Californie par le biais de deux ba­
teaux — et le sommet en Méditer­
ranée de MM. Bush et 
Gorbatchev.

Pierre Cardin, qui avait pré­
senté en 1983 à Paris cet opera- 
rock, écrit par le poète Andrey 
Voznesensky et composé par 
Alexis Ribnikov. a souligne qu’il 
avait remplacé l’ancien sous-titre 
«l’espoir impossible», par «l’es­
poir», devenu réel, selon lui.

Dirigé par Marc Zakharov, di­
recteur artistique du Théâtre 
Komsomol, Junon et Avos est 
interprété par Yelena Shanina et 
Nikolai Karachentsev.

Sa présentation à New York est 
entièrement financée par le coutu­
rier français, qui a estime son 
budget « à environ deux millions 
de dollars » et offrira les recettes 
d’une soirée pour la reconstruc­
tion de San Francisco, ville ou se 
déroule l’histoire de Junon et 
Avos

La spectaculaire production de « Turandot de Puccmi figure de nouveau dans le répertoire du Met cette annee

3 février - La Gioconda de Pon- 
chielli. Ghena Dimitrova, Stefania 
Tocyska. Alexandrina Milcheva. 
Giorgio Lamberti, Alain Fondary, 
Paul Plishka. Direction: Nello 
Santi.

10 février - La Traviata de Ver­
di. Edita Gruberova. Alfredo 
Kraus, Paolo Coni. Direction: Mi­
chelangelo Veltri.

17 février - Samson et Dalila de 
Saint-Saëns. Shirley Verrett. Pla­

cido Domingo. Fondary 
tion: Charles Dutoit.

Direc-

24 février - Rigoletto de Verdi 
Leo Nucci. June Anderson, Pava­
rotti. Ferruccio Furlanetto, Bngit-

ta Svenden Direction Marcello 
Panm

3 mars • Faust de Gounod Neil 
Schicoff Barbara Daniels. Moms, 
Delores Ziegler. Thomas Hamp 
son Direction Dutoit

10 mars - Gala special mar­
quant le 50e anniversaire des ra­
diodiffusions du Met par Texaco

17 mars - Manon Lescaut de 
Puccini. Mirella Freni. Peter 
Dvorsky, Brian Schexnayder Di­
rection Santi

24 mars - Die Fntfuhrung aus 
dem Sérail (L 'Enleirment ju se 
rail) de Mozart Manella Devia. 
Ene Mills, Uwe Heilmann. lars 
Magnusson. Kurt Moll Direction 
Levine.

31 mars - la Bohème de Pucci 
ni. Kallen Esperian. Nancy Gus­
tafson, Francisco Araiza. Brian 
Schexnayder. Noble Direction 
Ralf Weikert

7 avril - Die Walkure de Wa­
gner Behrens. Jessye Norman. 
Lakes, Moms. Moll. Direction 
Levine (12h30)

14 avril - Don Giovanni de Mo­
zart. Samuel Ramey, Furlanetto. 
Carol Vaness. Ashley Putnam. 
Dawn Upshaw. Gosta Winberg.

Sâlmjnen Direction Levine
21 avnl - Gotterdammervng 

(Le Crépuscule des dieux) de Wa 
gner Avec Behrens, Patricia 
Schumann. Troyanos. Siegfried 
lerusalem, Ekkehard Wlaschiha. 
Salminen Direction Levine 
(12htXn

Par ailleurs, le reseau de televv 
sion américain PBS retransmettra 
les productions du Met de Aida de 
Verdi (avec notamment Aprile 
Milo, Dolora Zajick. Placido Do 
mmgo, Sherrill Milnes. Paata Bur 
chulad/e. direction. Levine), le 27 
décembre a 20h. ainsi que les 
quatre operas composant f ’.An- 
neeau du Nibelung de Wagner 
(Behrens. Norman, lakes. Moms. 
Chnsta 1 udwig, Troyanos. etc. di 
rection. Levine, les 18. 19. 20 et 21 
juin à 20hV

Ces dates peuvent toutefois 
être déplacées pour les telespecta 
teurs de la région de Quebec, et 
doivent consequemment être ven 
fiees PBS annonce egalement 
pour le mois de mars (à un jour 
encore à determiner) une emis­
sion spéciale ou seront présentés 
quelques-uns des plus grands mo­
ments des télédiffusions ante­
rieures du Met

y GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLE LOUE-FRECHETTE TEL 643 8131

RUSTAVI , U.R.S.S.
Danses et chiantstraditiannels de Géorgie

Mercredi 17 janvier 20 h
12$-20$-28$

"Brillant spectacle! 
Superbe!”

Paris, France

Radio-Canada
television - radio

“Merveilleux!... 
Un auditoire qui 
répond par une 
ovation sans 
précédent!”

Saarbmten.
Allemagne

Une présentation 
de la Société du 
Grand Théâtre de 
Québec

Commandes téléphoniques: 643-8131

LE SOLEIL
BILLETS EN 
VENTE DANS 
LE RESEAU

Billetech
DEUX MAGASINS LA BAIE BIBLIOTHEQUE CABRlELLC-ROV COLISEE 
GRAND THEATRE PALAIS MONTCALM SALLE ALBERT ROUSSEAU 
SEPT SUPERMARCHES PROVIGO PARTICIPANTS PERCEPTION DE 
FRAIS DE SERVICE EN SUS DU PRIX DU BU LET

• DIANE 
• THIBAUDEAU

CHORÉGRAPHE

"LES JE T’AIME" 
"ACTION 2"

•
— danseuses:
Diane Carrière Sophie Michaud 
Nancy Paquet Diane Thibaudeau

7, 8, 9 décembre 
20 heures

Billets: 13$, 10$ (étudiants)
Frais de service: It 

Commandes 
téléphoniques: 691-7400

V BtUrtech -ô msMSSsm
>^17 U I T O K I UM

Conférence d’Édouard Lock
chorégraphe, fondateur et directeur artistique de

LA LA LA HUMAN STEPS
le mardi 28 novembre à 12 h 10
foyer de la salle Louis-Fréchette

Casse-
Noisette

NAULT/TCHAIKOVSKY
LES GRANDS BALLETS CANADIENS

du 15 au 18 décembre 89
Met: 16 et 17 à 14h30SMPMt ’S-16-17et 18à 19!t30• Mi

Avec les fabuleux décors et costumes de la nouvelle production 
et POrcheslre symphonique de (Jiiéhef

dirigé par Rolf Bcnsch

«.. dans ce bas de Noël de mOOm les GBC ont place 
un Casse-Noisette tout à fait étonnant - Jottmal Je Monttfal 

«Deux heures de séduction cl de magie » La_El£SSS 
«La sensation d une extase collective.» Le Devoir

m
y

"Un plaisir rare.. 
Remarquable!” 

Globe and Mail

LA LA LA 
HUMAN

LE SOLEIL

iîâlî Canada
trlp%i%ion • radio

le mercredi 29 
novembre 1989,20 h
12$-16$-22$

V

Xk
' ± i r~ a m

Alcan csl fière de commanditer celte production

"Un spectacle 
déroulé a la 
manière forte d'un 
assaut contre les 
limites du corps.

Mathieu Albert.
Lu Devoir

Th* C anada t ovncil 
T min»** Offka

mi A QUEBEC 
ÜÎLEVRMH 

CASSE NOISETTE

SVMPHOSKX.I \f 
DE UWfBÏC 1

C Ofisctt ée% Art» du C anada 
6*s »m»n*e*v

Une presentation de la 
Société du Grand 
Théâtre de Québec

GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC
SALLE LOUIS-FRÉCHETTE TÉL 643 8131___

wiJlllitWVV»
_ i _ _ _ — _ /-XI ICQ CF' Billets prt« régutofft 36$ 24$ 18$ H)$

GRAND THEATRE DE QUEBEC Rabais d# SO*.* pnf»nu étudiants et 3«
SALLE LOUIS FRECHETTE TEL 643 8131 * -Piece ri mouisà a ' er-tte*

--------------------------- - M/LGASMiS lâ »A(f BtBLlOTHfOUF GâMMCLlI *OY CCHISff
BILLETS EN __ 0.ell#-»+a"ir-Vs GBAMO TH( ATR* PAl âlS MoNTf âlM SAllI At BFRT **OUSSf AU
VENTE DANS • r/lllPTRCn*© sf pt BuPCRiaa**( nfs PBOViGO PABticiPâNTsvtnieu*™ lYTf A-/A* o» ot M*>vr» in vus pu »••« au #m n»wa M t lu Pu é*«* Pu Pu il’

BILLETS EN 
VENTE DANS 
LE RESEAU

OCUI MAGASINS LA B** BISi(OTMfQL* GAB»*«lLl »OY COLlSf *
11 —A._____52* CHAWO THCATRt PALAIS WOarCALM SALI lAlSFRT «OUSSf AU

ttî PTPrn SEPT SUPFRMARCHf S PROV»GO PARTICIPANTS
LyillClC-d I PPRTgPTlO* PE FRAIS DE SERVICE EN SUS OU PRIX Pu RlUtT Desjardins
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La jyjusique

« El Siglo de Oro »: 
des rivages musicaux 
nouveaux sont abordés
Heures brillantes d'un siècle d ur! Un siècle si lointain, 
dans lequel nous pénétrons de faijon mystérieuse, quasi 
mystique. D'ailleurs, le public d’Anonymus était d’une 
attention relijpfitse, hier, à I Institut canadien, pour l unique 
représentation à Quebec de El Siglo de Oro.

un* critique (M REGIS TREMBLAY
LE SOUIL

Car Anonymus a ses fidèles, 
qui ont une qualité de silence 
différente du public des operas 
et de concerts symphoniques. 
C’est quelque chose de plus 
fervent, dirait-on. Peut-être 
parce que la démarche musica­
le d'Anonymus nous entraîne 
plus loin dans le temps, plus 
profondément en nous, dans 
nos racines musicales curieux 
mélange de retour sur soi et de 
depaysement.

Avec El Siglo de Oro. Ano­
nymus aborde des rivages mu­
sicaux nouveaux: 1492, aube 
flamboyante du grand siècle 
espagnol, celui des conquista­
dors, de Ferdinand et Isabelle, 
et aussi de la « sainte » Inquisi­
tion. Tout est excessif, dans ce 
siècle.

Sylvain Bergeron, directeur 
musical du spectacle, donne 
toute la place a la musique: pas 
de décors, pas de scénographie 
très théâtrale, contrairement 
au Voyage de Brendan, dirigé 
par Claude Bematchez. D’ail­
leurs, Bematchez n’est pas de 
ce Siglo...

Cela dit, Sylvain Bergeron.

Claire Cognac, Pierre Iangevin, 
Viviane Leblanc et Paul André 
Dubois sont a la hauteur du 
passé d’Anonymus: l'amour de 
cette musique pure, jeune, im­
mortelle. transparait a chaque 
note. Comment ne pas y 
communier?

Même si la musique est très 
ancienne, il y a moyen de faire 
de nouveau, et Anonymus pré­
sente ce que l’on peut appeler 
de la nouveauté, avec des 
chants juifs et de la musique 
d’inspiration maure. Une 
agréable surprise, bien que la 
voix si belle et si occidentale de 
Viviane Leblanc se prête peu 
aux incantations orientales.

Un autre bonne surprise est 
cette incursion dans la folie de 
la reine Jeanne, interprétée 
avec force par Claire Gignac. 
Dès l’introduction de cette 
partie, où les musiciens sem­
blent accorder leurs instru­
ments, faisant délibérément 
quelques fausses notes, on est 
tout de suite dans l’ambiance. 
C’est le seul moment que l’on a 
voulu théâtral, et c’est réussi.

Chacune des cinq parties du 
spectacle a été longuement ap­
plaudie, et à la fin, on en 
redemandait.

En spectacle, ce soir, à l’Anglicane

Look nouveau et chansons 
neuves pour Bertrand Gosselin
C’est un Bertrand Gosselin nouveau look et imprégné de culture 
sud-américaine qui se produira en spectacle, ce sou- à l’Anglicane 
de Lévis.

EL SIGLO DE ORO. Annnumun. Sylvain Heryrmn: rihuela. oud. *az. 
perruimian. voix. Claire Gignac: roix. flute* à bec. p*altérion. 1‘ierre Ijinge- 
rin: flute* à bec. gemxhorn, tympannn. percu**ion. eièle à mue. voix, l iviane 
Leblanc: voix. Paul André Ouboi*: viole de gambe, viile à archet, voix. 
Conception et direction mu*icale: Sylvain Bergeron. Win* en e*pace: Jo*e 

Luis Thenon. 

par FRANCINE JUUEN
LE SOLEIL

En entrevue téléphonique de sa 
résidence des Cantons de l’Est, le 
chanteur parle avec enthousiasme 
de bossa-nova, du Brésil et de l’été 
qui s’amorce là-bas, tandis que 
Sherbrooke essuie sa premiere 
bordée. Même les fils télépho­
niques semblent se réchauffer.

Depuis longtemps, Bertrand 
Gosselin partage son temps entre 
le Québec, la France («je vais là 
où j’ai du travail et c’est surtout la 
France qui me fait vivre depuis les
10 dernières années»), la Belgi­
que et le Brésil.

« On m’a dit que je suis le seul 
Québécois a m’intéresser aux La- 
tinos-Americains, que c'est moi 
qui suis le plus à leur écoute », dit- 
il.

« Je suis un musicien. Four un 
guitariste, c'est très valorisant de 
se retrouver au Brésil et de jouer 
la bossa-nova. »

Depuis une vingtaine d'annees.
11 passe plusieurs mois au Brésil, 
auprès de son amoureuse, mais 
aussi comme représentant du 
Quebec au plan culturel, un peu 
partout en Amérique latine : au 
Brésil, en Argentine et au 
Venezuela.

Spectacle
Il décrit le spectacle solo qu'il 

donnera ce soir à l'Anglicane 
comme un ensemble de chants de 
voyages. 11 y jouera d’ailleurs des 
instruments inusités, tels la corne­
muse et le bodhran irlandais.

Il présentera des chansons qui

figureront sur son prochain mi­
crosillon, Gitan, qui sortira en 
avril, un disque qu’il doit d’ail­
leurs achever, ici même, à Que­
bec, au tout nouveau studio 
Séquence.

C’est le 13e microsillon de Ber­
trand Gosselin (en comptant les 
quatre qu’il a réalisés avec Jim 
Corcoran). Un disque qui lui a de­
mandé un an et demi de prépara­
tion. «J’ai jamais mis autant de 
temps sur un album. J'ai voulu 
que ce soit très, très actuel. On 
reconnaît mon style, mon genre 
d ecriture, ma voix, mais les ar­
rangements musicaux sont diffé­
rents. »
En portugais

Mais Gitan n’est pas encore 
sorti que Bertrand Gosselin a déjà 
d’autres projets de microsillons en 
tête, dont un disque 
Brasil/Québec.

«C’est l'album qui m’excite le 
plus, reconnait-il. C’est un con­
cept très homogène. Des chan­
sons que j’ai faites avec des Brési­
liens, chantées en français et en 
portugais. C'est très bossa-nova.

«Je chante l’été brésilien, je 
parle un peu de la misère et de la 
pauvreté. J’effleure la question de 
la corruption; mais je suis très 
conscient de ce qui se passe au 
plan social. C'est quand même pas 
a moi de faire la révolution. C’est 
à eux. »

Apres douze microsillons, le chanteur Bertrand Gosselin fait peau neuve. Il 
donnera un spectacle, ce soir, à l’Anglicane de Lévis, ou il présentera 
quelques extraits de son prochain microsillon, qui doit sortir en avril.

Les Violons du Roy
Direction: Bernard Labadie

La censure frappe 
Tracy Chapman
(PC) L'office de la radiodiffusion d'Afrique du Sud a banni deux 
chansons de « Crossroads », le récent microsillon de Tracy 
Chapman.

II s'agit de Freedom Now. dédié à 
Nelson Mandela, et Material 
World qui parle de « mains enta­

chées de sang». Ces pieces ne 
pourront donc pas jouer sur les 
ondes des 23 postes de radio pu­
blics de ce pays où règne toujours 
l’apartheid.

Les pages "Consomrr.dtion" 
du Mercredi Un gutde 
pratique pour une 
cor.somriiatton plus 
rationnelle, un budget mieux 
équilibré et une meilleure 
protection du consommateur

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de l extérieur composez le 
numéro sens trais t-800-463-2362

Heures d affaires:
Lundi au vendredi: 7h00 a 17h30 

Samedi et Dimanche 8b00 a I2h00

ffFf j
Q

[’ryr * ft' r,
SÉRÉNADES 

POUR CORDES
E. ELGAR: Sérénade en mi mineur, op.20 

P L TCHAIKOVSKI: Sérénade en do majeur, op. 48 

A. DVORAK: Sérénade en ml majeur, op. 22

demain 26 novembre à 20 h 
église Saint-Dominique —14$, 11 $

LE CONCERTS ASSOCIÉS BILLETS EN 
VENTE DANS 
LE RESEAU

Billetech -ô

L’OSQ à la Caisse de Saint-Sacrement

Le «udi 23 novembre de 17 à 19 heures un trio de musiciens de I Orchestre symphonique de Quebec présentait, 
à la Caisse populaire de Saint-Dominique. I avant-dernier d une sene de huit concerts donnes dans des caisses 
Desjardins de la région de Québec, au cours de la campagne annuelle de financement
Sur la photo, on remarque monsieur Mano Bemardo. du restaurant Le Graffiti, madame Louise Laplante. directeur 
oenerai de l Orchestre symphonique, monsieur Paul Martel, directeur de la Caisse de „aint Dominique et mon­
sieur Mohamed Khedin. de l Epicerie Mediterraneenne Messieurs Khedin et Bernardo étaient venus porter leur 
souscription à madame Laplante Plusieurs autres personnes ont apporte un appui tangible a I Orchestre sym­
phonique. ce sotr-là.
Que I on soit membre ou non d une caisse Desjardins, il est toujours possible jusqu au 9 décembre, de porter au 
credit de I OSQ sa souscription dans n importe quelle caisse de la region de Quebec.
Le dernier mini-concert sera donné à la caisse dont l'Orchestre est membre, la Caisse populaire de Notre-Dame- 
de-Üuebec. 19. rue Desjardins, au coeur du Vieux-Quebec. le jeudi 30 novembre, de I6h30 a 18h30 On pourra y 
entendre Darren Lowe, le violon solo de l OSQ et François Paradis, altiste

RADIO-MUSIQUE M RADIO-CULTURE RADIO-CANADA
24 HEURES SUR 24 AU RÉSEAU FM STÉRÉO DE RADIO-CANADA

MANQUEZ PAS CETTE SEMAINE À NOTRE ANTENNE..
LUNDI ET MARDI

CONCERT DF IA SM< Q
La Srx. u it de musique contemporaine du 
Qlrtbei ilonnju un concert le 9 novembre 
dernier i la salle Claude Y Tiampagne de 
l’Université de Montreal Au programme: 
«...chant d'amours de Serge (cirant. -Folk 
Songs de Luciano Berio, deux créations. 
•Bafn-I . concerto pour dix mstnimenls 
d'Alain Thibault et Shallow Painting- de 
Tim Brady Animation franc Oise Davoine 
et Michel Keable 
Radio-CCtncert.
27 novembre. 20h00 à 22hOO

GÉRARD POIRIER FIT 
EDGAR AIJAN POE
«Le Démon de la pervrrsite- d Edgar Allan 
Poe. Lun des grands maîtres de la littéra 
turc fantastique, sera lu ce soir par le 
come-dien bien connu Gérard Poirier
De tous les horizons,
17 novembre, 23h30 à minuit

I MUSIC! DE MONTRÉAL
Le lundi Z- novembre concert avec l'en­
semble I Musit i de Montréal sous la direc 
tion de son chef. Yuli Tunivsky et le pia­
niste Avo Kuyumjian Zipandu (Claude 
Vivier): Concerto no 2 et Symphonie no A 
( Beethoven ).

musique canadienne
DE DEBIT DU SIÈCLE
la- mardi 28 novembre ( tri hestre Métro­
politain. le Choeur des école» Picrre- 
laporte et Vaudreuil-S»Kilanges. Ifnscm- 
ble vocal Katimavik. l'Ensemble vocal 
1 oui» langueur cl Suzanne- («oyette piano: 
direction: louis langueur Programme 
consacré à la musique canadienne île la 
première partie du XXe siècle -l’Esca 
ouette* (Roger Matton); «Images du 
Canada français- (Claude Champagne); 
-légendes- (Hector Gratton); Concerto 
pour piano (Claude Champagne), Séré­
nade (Gabriel Cusson) Animation Janine 
Paquet
Les Feux de la rampe,

ENTREVUE AVEC FRANÇOISE 
BERTRAND
l*ierre Olivier et ses invités nous proposent 
i haque semaine, d'explorer les rouages des 
principaux instruments de l'industrie cul 
mrelle canadienne Aujourd'hui, il s'entre 
lient avec Françoise Bertrand, directrice 
generale de Radio Québec 
l es Industries de la culture,
28 novembre. llh.iO à midi

VENDREDI
MUSIQUE SACRÉE À L'ÉGLISE 
SAINT JEAN BAPTISTE 
DE MONTRÉAL
En direct de l'église Saint Jean Baptiste de 
Montreal, concert avec la Chorale Dono­
van, les Chanteurs d’Orphée: solistes: 
Catherine Hermann. Frances xlingcrland. 
leslie Young. Pat Place. Fdna Mac Johnson. 
J Terrance Brennan. Bruce Hcggrn et Da­
nielle lavoie Direction: Fred Stoltzfus 
Pt, >grammt -Es 1st ein Rnscntsprungen- 
(Vulptus); -Es ist cin Ros'entsprungen- 
( lYaetorius ); -Vom Himmcl hoch da komm

tch hcr- ( Gumpel/haimer); Trois Canti­
ques de Noèl (Meck); -Noéls anciens» 
(Patriquin); «Noéls médiévaux- (anony­
mes); -Noél, sors de ton lit paré- et -Un 
enfant du ciel nous est né» (Caurroy), 
-Noé. Noé. pasiore», cantate Domino- 
(Bouzignai i Es ist ein Ro» entsprungen 
(Distlcr); Missa brevis-• création, corn 
mande de Radio Canada (fauhert ); -Away 
in Manger- et Ibe First Nowell- (anon 
arr Alice Parker et Robert Shaw ); Fin 
Kindclcin so tohclich- (Praetorius); 
•Angélus ad pastores- (Gabrieli ). L'entrée 
est libre si vous désirez assister à ce 
concert, veuille/ vous présenter a Langle 
des rues Henri-Julien et IC» bel a Montréal 
Animation Françoise Davoine et Michel 
Keable
Radio-Concert. 1er décembre. 
20h00 à 22hOO

HOMMAGE À 
LUC LACOURCIÈRE
L'animatrice fli/abcth Gagnon, rend 
hommage k l ethnokigue lue lacourctérr 
qui a enseigné k ITnivcrsitc laval pendant

une quarantaine d années et qui fondait, en 
19-ci, les Archives de folklore qu'il dirigera 
jusqu en 1975. Forme auprès de Marius 
Barbeau, il a été l'un des plus ardents 
défenseurs du patrimoine sonore des fran 
cophones d'Amérique Au cours de cette 
émission, on entendra plusieurs doc uments 
d'archives et des chansons traditionnelles 
interprétée» par Charlotte Cormier.
Des musiques en mémoire,
2 décembre. 12hl0à 13h00

ANDREA CHÉNIER
te destin tragique du poète André Chénier 
l une des plus célèbres victimes de la Ter 
reur qui suivit la Révolution française, 
représente un sujet en or pour un mélo­
drame dans la grande tradition des opéras 
italiens du XIXc siècle. -Andrea Chénicr- 
dé Giordano, créé k ta Sala de Milan en 
DèXr contient plusieurs passages déchi 
rants et des airs mémorables, notamment 
pour le ténor tenant le rblc-titrc. En cette 
année du bicentenaire de la Révolution 
française, l'oeuvre de Giordano se pan 
d une certaine actualité. On pourra l'en 
tendre dans une remarquable production

CBI-FM 100.9 CBAL FM 98.3 CBOf FM 102,5 CJBR-fM 101,5 CBE FM 104.3
Chicoutimi Moncton Ottawa Hull Rimouski Trois Rivières

Radio-Canada CBF FM 100,7 CBV-FM95.3
Réseau FM Stéréo Montréal Québec

de la Canadian Opera Company de Toronto 
Distribution Aprile Millo. Frmanno Maum 
Allan Monk. Lois McDonald. Doug Mac 
Naughton. Choeur et Orchestre de la Cana 
dian Opera Company, dtr. Julius Rudcl 
Animation: Jean Deschamps.
L'Opéra du samedi.
2 décembre. 13h30i 17h30

ANDRÉE LACHAPELLE
Elle possède lé secret de U jeunesse éter 
nelle. Elle séduit le public a U scène, k la 
television et au cinéma depuis plus de 
tn-nteans Andrée lachapelle. l'une de no- 
grandes comédiennes, sc raconte k Clau 
dette Lambert
Trajets et recherches,
2 décembre, 23h30 à minuit
Si tous désirer rectify r choquv scmiirK
pemUnt une année l'horaire FM détaille
veuillcr nous faire parvenir un chèque ou
mandai au montant de .304. pour trais de
poste et i/t manutention, fait i l'ordre de la
SixiétC Radio Canada
Sotte adresse
OistrihuUon hors antenne
.Société Radio Canada
Case postale .’Oh I. Suce A
Montreal (Québec ) H.3C JA7
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Sondage BBM radio d'automne

Gillet et Turgeon se retrouvent presque à égalité
Dans la guerre des cotes d'écoute, les animateurs de radio (et 
leurs bandes) Robert Gillet (CJRP) et Pierre Turgeon (CBV) se 
retrouvent presque à égalité le matin de 6 h à 9 h. Quelque 
20 000 auditeurs captaient CBV cet automne et 19 900 
synthomsaient CJRP.

par GHISLAINE RHEAULT
L£ SOLEIL

Les résultats préliminaires du 
sondage BBM d’automne étaient 
rendus publics hier. Ces perfor­
mances étaient attendues avec im­
patience. Il n’est pas frequent 
qu’une station modifie aussi radi­
calement son cap comme l’a fait 
CJRP pour la rentrée.

Ces chiffres encore officieux 
démontrent que le passage de 
transfuges « radio-canadiens » a 
CJRP en septembre n'a pas af­
fecté la performance de CBV. Par 
ailleurs, le changement radical 
d’orientation à CJRP pour rajeu­
nir son auditoire et attirer davan­
tage de travailleurs et de consom­
mateurs d’âge moyen a entraîné 
une réduction du nombre total des 
auditeurs. La diminution est parti­
culièrement nette dans le marche 
global ou la station perd quelque 
40 000 auditeurs.

A CBV, une équipe matinale re­
nouvelée animée par Pierre Tur­
geon a donc réussi à maintenir la 
station avec honneur dans le pelo­
ton de tète. A CJRP, les perfor­
mances matinale devancent de 
trois sondages les objectifs qu'on 
s’était fixés, a déclaré M. Jacques 
Papin au SOLEIL. Dans les deux 
stations, on respire d’aise.

Toutefois, en nombre absolu

dans le marche etendu de la 
station. Robert Gillet n’a pas at­
teint. a ce tout premier sondage, le 
nombre d'auditeurs de Simon Be­
dard a l'automne 1988. CJRP était 
alors ecoutee par 22 300 auditeurs 
en moyenne au quart d’heure. 
L'auditoire de CBV' était de 21 600 
(avec Robert Gillet) à la même 
période.

Faits saillants
D’autres faits saillants se déga­

gent de ces résultats préliminai­
res.

— CJMF-FM conserve le pre­
mier rang dans le marche central 
et le marche global Elle augmen­
te son total d’auditeurs de l'au­
tomne 1988 dans le marche glo­
bal.

— André Arthur reprend du 
poil de la béte le matin avec six 
quarts d'heure de plus de 100 000 
auditeurs en moyenne. Il dépasse 
le Zoo avec une moyenne de 
95 930 entre 6 h 30 et 9 h, contre 
89 100 pour CIME a cette heure. Il 
atteint un sommet de 120 400 a 
8 h. De son côté, le Zoo dépasse 
quatre fois le cap des 100 000.

— CFLS, avec sa formule coun­
try, poursuit sa poussée. Elle de- 
passe CKCV et talonne mainte­
nant CBV dans le marche global. 
La station perd quelques points 
dans le marché central. CFLS 
grimpe au 7e rang le matin avec

L’ORCHESTRE DU 
CONSERVATOIRE 
DE MUSIQUE 
DE QUEBEC

Directeur musical:

En nombre absolu dans le marche 
etendu de CJRP. Robert Gillet (ci- 
dessus) n'a pas atteint, à ce tout 
premier sondage, le nombre d audi­
teurs de Simon Bedard à l'automne 
1988

une moyenne de 11 700 auditeurs 
au quart d’heure.

— CHOI-FM effectue aussi une 
importante remontée, allant cher­
cher des auditeurs dans le bassin 
de CITF-FM qui perd des plumes 
sur les deux terrains

GILLES
AUGER

AU PROGRAMME
N. RIMSKI-KORSAKOV 
J. HAYDN

Capriccio espagnol, op. 34 
Concerto pour trompette 
en mi bémol majeur 

Soliste: Claudine Pelletier, trompettiste
A. KHATCHATOURIAN Concerto pour violoncelle

1 er mouvement 
Soliste: Richard Laflamme, violoncelliste

ENTRACTE^ , „
F. MENDELSSOHN Symphonique N 3, op. 56

dite “L'Ecossaise
ENTRÉE LIBRE

SIEGES RESERVES - LAISSEZ-PASSER DISPONIBLES 
DANS LE RÉSEAU BILLETECH

GRAND THÉÂTRE DE QUEBEC
SALLE LOUIS-FRÉCHETTE, TEL. 643 8131

À l’occasion du 75e anniversaire 
de fondation

T- CF5 PUITS (HAUTEURS DE C.A

f MAÎTRISÉ D€ QllÉBïC
Direction musicale: Reginald Côté

— CKCV accentue gravement 
sa chute. Elle perd le tiers de l’au­
ditoire dans le marche total depuis 
l’automne dernier La perte est 
moins importante dans la region 
immediate de Quebec.

— CH1K gagne des points im­
portants dans les deux marches 
Elle talonne CITF de près dans la 
region de Quebec

— La part de marche de CJRP a 
chute de 34 °o a 3 % l’après-midi 
avec le depart de Lucille Giguère 
L'animateur Robert Menard qui la 
remplace a pris du service tout 
juste au debut de la penode des 
sondages le 26 septembre

— Jean Perron et Claude Lus­
sier (CJRP) ont augmenté l'audi­
toire des lignes ouvertes de sports, 
de 17 h à 19 h. CJRP est ecoutee 
par 11 500 auditeurs alors que 
Marc Simoneau en conserve 
27 100 en moyenne soit 7 (XK) de 
moins qu'a l'automne 1988.. C’esi 
toutefois la station CJMF-FM qui 
remporte les plus hauts scores a 
cette heure avec Jack II est écouté 
par une moyenne de 34 200 audi­
teurs.

— Le sondage a ete favorable 
dans l'ensemble aux stations FM

— CJMF, CHIK. CHOI, CBV 
(AM et FM) gagnent des auditeurs 
dans le marche global.

— Dans le marché central. 
CHRC, CJRP, CITF CKCV. 
CJMF-FM accusent des pertes.

Rayonnement total
Ecoute de* *tation* au moin* un quart d'heun par »emaine *ur 

l'eniumble de leur territiun dt diffusion.
aut 89 aut. 88

1- CJMF-FM 468 600 435 21X1

2- CHRC 337 tXX) 351 41X1

3- CHIK-FM 244 300 222 000

4- CJRP 189 900 230 5(X1

5- U ITT -FM 189 500 213 600

6- CHOI-FM 156 51X1 127 700

7- CBV Ï16 9(X1 109 41*0

8- CFLS 116 (XXI absent

9- CKCV’ 76 200 112 300

10- CBV FM 58 700 17 400

Marché central de Québec
position dans le marché de Québec ou toutes les stations sont
sondées dans le même territoire de diffusion.

aut. 89 aut. 88

1- CJMF-FM 236 91X1 240 500

2- CHRC 227 (XX) 243 3(X)
3-~ CITF-FM 149 400 160 91X1

4- CHIK-FM 126 200 110 400

5- CJRP 115 71X) 125‘MX!

6- CBV-AM 97 81X1 St .’(Ht

7- CHOI-FM 95 91X1 80 90

8- CKCV 67 DIX) 96 900

9- CFLS 57 500 absent

10- CBV-FM 49 500 29 500

MARDI 5 DÉCEMBRE MARDI 28 NOVEMBRE

MESSIE GERSHWIN
CONCERTO POUR 
PIANO EÜB MAJEUR

sous la direction 
D’ELMER 1SELLR

• Plus de 150 personnes 
sur scène 

• Trois formations chorales 
professionnelles 

• Une interprétation 
mémorable 

• Une vraie fête de Noël!

interprété par le pianiste
GABRIEL TACCHINO

• Gabriel Tacchino ou le 
romantisme maitrisé’

• Chez ce virtuose, J! 
c’est la précision, ; 

la réserve et 
l’élésance qui 

dominent.

: ^ À NjÉ

* > •

y* s?
ORCHESTRE 
SYMPHONIQUE 
DE QUÉBEC

Direction 
ELMER 1SELER 

avec
COLETTE BOKY, soprano 

SANDRA GRAHAM, mezzo-soprano 
MICHAEL SCHADE, ténor 

CLAUDE CORBE1L, bary ton 
et

ISELER SINGERS 
ENSEMBLE VOCAL TUDOR 

ENSEMBLE VOCAL BERNARD-LABADIE

(ZoHcetfa de noëC 
Les 7 et 8 décembre 1989

Une présentation de LA MAÎTRISE DE QUEBEC et de 
LA SOCIÉTÉ DU GRAND THEATRE DE QUEBEC.

Plus de 100 voix d enfants accompagnées par un 
ensemble de 8 musiciens

Repertoire traditionnel, chants sacrés et profanes

r-fxF FM Radio Canada
mitm Commandes I??: Quebec 11/Cable 6

téléphoniques: u0,^.
643-8131

BILLETS EN ^ **£ï%*o*i<V**

lI Rtst xy5 • Bületech -let y; w
--------- GRAND THEATRE DE QUEBEC

SALLE OCTAVE CREMAZt TEL 643 8131

LE MARDI 5 DÉCEMBRE 1989 
À 20 H

I GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC
' SALLE LOUIS-fOECMETTE Tl M3A131

CE CONCERT EST COMMANDITÉ PAR

❖
|4I ttsmssi Ntt

»

BILLETS: 10$ À H$

^Nîr dans v BiMech
LE RESEAU

4

ORCHESTRE 
SYMPHONIQUE 
DE QUÉBEC

BACH 

STRAVINSKI 

GERSHWIN

Suite n" f en ré majeur, BWV 1068

Coneerltt ptnir piano en ta majeur

dufAour'ef

LE MARDI 28 NOVEMBRE 1989 
À 20H

.Mil
ALBERT
ROt’SSEAl

CE CONCERT EST COMMANDITE PAR

duMaurier Ltée*

BII LETS: 7$ A 20»

BU LETS EN 
VEMTf DANS 
LC *»CS€AU

Billetech -te

I 3.Mai»<in llamcMtruncau, 2008, Lh«min Saint-Unii» (Sur-Eoy) 
..ifri fralBiltment une cnnfvrvnc* *ur le contenu Je ce concert, 

I, lundi O novembre, à 20 h. Conférencier: Paul Cadrin.

Un» socele aü'i'»* #1mp»rial ToOacco Lima»»

cm F A4

Radio-Canada
Télévision

Radio-Canada
Télévision
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Ironise Turcot dans « Bonjour Broadway! >> à Albert-Rousseau

Déjà vingt-cinq ans de métier
« . __•__ ________ ___ : nui ôtait inumalistP

« Le rôle le plus beau? C’est celui qu'on va m'offrir », renvoie 
Ironise Turcot, à travers un sourire placide. Celui que Jean 
Duceppe avait à lui offrir, c'était Blanche. Non pas la 
monumentale Blanche Dubois ruinée d'Un Tramway nomme 
Désir, mais la tante Blanche parvenue de Bonjour Broadway , 
de Neil Simon, qu elle defend à partir de jeudi, a la salit1 
Albert-Rousseau.

par JEAN ST-HILAIRE
le soleil

La pièce est le point final d une 
trilogie partiellement auto-bio­
graphique qui dresse sur une dé­
cennie la chronique un soupçon 
pagnolesque d'une tamille juive 
new-yorkaise de l'après-guerre. 
Blanche y est la tante maternelle 
d’Eugene, le jeune héros qui 
n’est autre que Simon lui-méme.

Dans Souvenirs de Brighton 
Beach, que la compagnie Du­
ceppe a donne à Albert-Rous­
seau, voici deux ans, Eugene 
connaît ses premiers démêlés 
avec l’amour. Dans Biloxi Blues, 
on le retrouve au service militai­
re. Enfin, dans Bonjour Broad­
way!, il se découvre un talent lit­
téraire qu’il exerce d’abord 
comiquement aux dépens des 
siens, que la vie pousse vers un 
premier grand drame...

Bien que plus légère de ton, la 
piece a, du fait du recours au 
theme de la famille comme sour­
ce d’inspiration dramatique, 
quelque analogie avec Le vrai 
Monde? de Tremblay, ce que 
Mme lurcot reconnaît. Celle-ci 
est au reste bien placée pour en 
parler puisque son mari, Ray­
mond Legault. en a interprété le 
personnage principal, celui de 
Claude, l’an dernier. Avec succès 
d’ailleurs.

Louise Turcot défend le rôle 
tenu il y a deux ans par André 
Lachapelle. Elle l’accueille com­
me une soeur, cette Blanche pro­
mue soudainement à la vie de 
châtelaine par la grâce d’un ma­
riage doré. Dès lors, elle entre en 
conflit avec son père « qu’elle 
veut aider, mais qui refuse, parce 
qu’en bon socialiste, il déteste 
l'argent et ne peut accepter que 
sa fille soit devenue une parve­
nue ». Jean Duceppe joue ce pere 
grognon.

Par le comique savoureux qui 
assaisonne ses drames petits et 
gros, ce théâtre de Neil Simon 
est « très attachant », selon la co­
médienne Eugene, en bon con­
teur, continue de deviser directe­
ment avec le public. La 
connivence est parait-il instante. 
Gilbert Turp en est toujours 
l’interprète

Louise Turcot n'a qu'un regret 
et c’est que Blanche ne revient 
pas en deuxième partie. « C’est 
un tout petit rôle que j’ai accepté 
de faire par amitié pour M Du­
ceppe », dit-elle. Un petit rôle 
qu’elle assume avec le même 
souci de vérité qu’elle met à creu­
ser les héroïnes de Marivaux ou 
de Molière « Comme je ne suis 
pas écrasée par une tonne de 
texte, je peux me permettre des 
petits raffinements ». Débusquer 
ce qui se tapit en sous-texte.

Au temps présent
Confiance, finesse, charme - 

Louise Turcot respire la solidité 
intérieure. Ne voudrait-elle du 
sens des réalités qu'elle l'aurait 
quand même: quatre enfants de 6 
à 14 ans! Ils donnent à sa vie une 
plénitude qu elle eût trouvé de 
toute maniéré. Car c’est une opti­
miste. « Je tiens ça de mon père

qui était journaliste... et fédéra­
liste en plus! »

La marche obstinée de l’âge 
ne la décontenance pas. Pas une 
ride à l'âme. « Tout ça a suivi une 
ligne assez simple, dit-elle, j'ai 
joué les ingénues, puis les p’tites 
garces et les femmes sophisti­
quées avant de faire les co­
quettes. Depuis quelques années, 
on me fait aussi jouer les meres 
de famille. Je suis contente, c’est 
plutôt facile pour moi. À tous les 
âges, j’ai tenu des rôles qui m’ont 
beaucoup apporté ».

Y compris l’affriolante ban­
lieusarde qu’elle incarnait dans 
Deux Femmes eu or, le film de 
Claude Fournier (1970). Elle de- 
joue mon slalom verbal sur le su­
jet en un tour de main rieur: 
« Parlons-en, tout le monde m'en 
parle! J’aime l’humour, j’ai adoré 
ce rôle. J'étais jeune, un peu pro­
vocatrice, c’était le portrait d’une 
certaine société. Beaucoup de 
gens ont fait le rapprochement 
avec Le Déclin de l’empire 
américain ».

Déjà vingt-cinq ans de metier, 
il doit bien y avoir de grands sou­
venirs desquels subsiste une 
petite angoisse ..

« Les jeunes acteurs m appel-

£

Louise Turcot

lent « Madame »... je ne me sens 
pas comme ça, je suis très mo­
ment présent, je n'ai pas appris à 
regarder en arrière ».

Ni trop en avant. La cinquan­
taine viendra et elle n est pas fa­
cile pour les actrices, au Québec. 
«Elle n'attire pas beaucoup les 
auteurs ». Qu'importe, si elle est 
« mise de côté », elle enseignera. 
Elle donnera des cliniques de 
Marivaux, son auteur de chevet. 
Ou peut-être écrira-t-elle... Des

projets ? Rien de précis, mis à 
part le tournage de la série télévi­
sée Le grand Remous, qui conti­
nue l’an prochain. La sérénité or­
donne bien le cours des choses.

Rita Lafontaine (la mère), Mi­
chel Dumont (le père) et Luc 
Guerin (Stanley, le frère ainé) 
complètent la distribution. C’est 
pour 20h. les 29 et 30 novembre 
et les 1, 2 et 5 décembre. Billets 
en vente dans le réseau Billetech.
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Une fin de semaine théâtrale fiévreuse
Impossible de l’esquiver, le théâtre bat derrière une 
demi-douzaine de portes, en lut de semaine, à Québec.

■
i i ■ 1 IBlack Velvet Alannah Myles |

2 3 '12 1Listen to your heart Roxetle I
3 5 '10 1No Souvenirs Melissa Etheridge ■
4 6 8 'Cover Girl New Kids on the Block J
5 7 8 Don't ask me why Eurythmies 1
6 12 4 Another Day In Paradise Phil Collins

7 2 12 Sowing the seeds of love Tears for Fears

8 16 4 Blame It on the Rain Milli Vanilli

9 9 9 Cheer down George Harrison

10 4 10 The Best Tma Turner

11 11 9 Love In an elevator Aerosmith

12 15 7 When 1 see you Smile Bad English

13 14 8 Giving away a miracle Luba

14 17 7 Love Shack B 52 S

15 9 11 It 1 could Turn Back Time Cher

16 19 5 We didn't start the fire Billy Joel

17 20 6 Leave a Light on Belinda Carlisle

18 21 5 The Way that you love me Paula Abdul

19 13 13 Girl I'm Gonna Miss You Mill! Vanilli

20 24 5 Angelia Richard Marx

21 10 13 Miss You Much Janet Jackson

22 30 3 Back to Life Soul II Soul

23 26 6 The last Worthless Evening Don Henley

24 29 5 Rockland Wonderland Kim Mitchell

25 18 14 18 and Life Skid Row

26 28 7 Call it Love Poco

27 31 4 Living in Sin Bon Jovi

28 36 3 Crossroads Tracy Chapman

29 34 3 Another Day Paradox

30 38 2 Just between you and me Lou Gramm

31 22 13 Cherish Madonna

32 23 13 Mixed Emotions Rolling Stones

33 35 3 Hev Men Men without hats

34 37 2
35 40 2 When the night comes Joe Cocker

mM 36 25 14 Love Song The Cure

37 27 7 Sold me Down the River The Alarm

36 0 1 Everlasting love U2

39 0 1 Rock and a hard place Rolling Stones
| 40 0 1 Don’t close your eyes Kix

i
i

T 2 MS Et tu marches... Richard Séguin

2 1 15 Car )e t’aime Paul Piché

i 3 5i 16 Que dirais-tu Michel Robert
ü1 4 ei 14 Coupe Coupe Vanessa Paradis

i s s1 9 Reviens ManoTrudel
m

6i 21 16 C'est écrit Francis Cabrel
1 71 £1 11 Cinema Louise Portal

81 J1 13: 200 Jours Les Parfaits Salauds

s*. «1 1C) Si Radio vipere Véronique Sanson

m
l| 1(il Aimons-nous vivant Francois Valery

par JEAN ST-HILAIRE
LE SOLEIL

Tango a complété sa ronde hier, 
au Trident, mais cinq spectacles 
montent la garde professionnelle.

A ITmplanthéàtre, Les Plaques 
tectoniques apparaissent dès à 
present promises au statut d’évé­
nement. C’est complet pour ce 
soir. Il reste quelques billets pour 
la matinee de demain, a 15 h. Ce 
spectacle incontournable sera a

LE SOLEIL
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Conservez cette 
compilation 
et soyez a l’écoute 
du 93 dimanche 
de 11 h. à 14 h. 
car lors de 
la compilation 
week-end. nous 
ferons des 
gagnants!

CS One »f***n»
S0 $em*tre fl^rri^rf 
Ht Nombre de

REGLEMENTS DE PARTICIPATION
• Poo-pal'M*1 eons<*v« cefl. comp*M-o" CompKXM N coupon d»

I •vi'aue* <■( a l écoulé de I «mission La compilation eeeii end du rM 93 . su' nosdm?£* su *4 «née midi « 13 heu-es 30 avec votre cope de la compilation FM 93

sous la mam. ___
• A ctiacue semaine au cours de ■ émission I jnimareur arnpuera via if teiepnone Tors 131 casset­

tes et trois (3) albums parmi les auditeurs gui auront en main la compilation et gui seront en mesure 
de repondre a une guestion directement reliee a cette dermere A la tm de ctiague mois I animateur 
attribuera une radiocassette AM fM parmi tous les coupons de participation reçus sur une base 
cumulative

• Le concours débuté ie ter a-ver 1989 pour se tetmmer ie 1er lanvier 1990 en ce gui a trait a 
l attnbution des albums et cassettes, et du 1er avnl 1989 au 1er lanvier 1990 pour les radios

• Les albums et cassettes ont une valeur apprommative de neut (9) dollars et les radios de cinquante 
(50) dollars

• Des copies supplémentaires des reglements sont disponibles a la reception de CJMf Ltee
« Les droits exigibles par la Regie des loteries et courses du Quebec ont ete detrayes par CJMF FM Ltee 
» tout litige guard a la conduite et a i atmoution d un pnx de ce concours publicitaire peut tire soumis 

a la Regie des loteries et courses du Quebec ___ __ __________ _______

Faites parvenir a Compilation weeR-end FM 93,600, Belvedere, 
j Québec G1S3E5 |
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LE CLUB MUSICAL
ET IA SOCIÉTÉ DU GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC

présentent

THE WAVERLY CONSORT
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L'HISTOIRE DE NOEL
à travers la musique du Moyen âge

JEUDI 7 DÉCEMBRE 1989, 20 HEURES 
BILLETS: 17$ À 26$ • ÉTUDIANTS: /z PRIX AU BALCON 

COMMANDES TÉLÉPHONIQUES: 643.81.31

GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC „ BillPtRCh 
SALLE LOUIS-FRÉCHETTE " I^UICICUI-------

l'affiche jusqu’au 9 décembre, 
mais faites diligence, les places 
s'envolent.

A la Bordée, « B-Movie » : la 
piece poursuit sa comique course 
effrénee et aujourd'hui, au Palais 
Montcalm. Michel Forget et ses 
complices s’évertuent à rester fi­
dèles au titre de leur comédie. Les 
Gaffeurs, qu’ils donnent deux 
fois, à 15 h et 20 h.

Demain, à la salle de 1 Institut 
(42. Saint-Stanislas), à 14 b. le 
Théâtre du Carrousel présenté 
l'une des pieces clés du répertoire 
québécois pour jeunes publics, 
Les petits Pouvoirs, de Suzanne 
Lebeau. Créée il y a sept ans. ho­
norée du Prix Chalmers (1985), 
jouée à profusion au Québec, en 
Ontario et en Europe, cette pièce 
traite sur le mode tendre des rela­
tions enfants-parents. Admission 
à 5 S pour tous. Billets en vente 
sur Billetec h. On peut aussi réser­
ver au 691-7411.

Enfin, demain soir toujours, a 
20 h, dernière chance de voir Le 
Procès de Marie Antoinette, à 
l'Auditorium 1 du Musée de la ci­
vilisation. Il s’agit d'une supplé­
mentaire. Entrée libre. 11 restait 35 
places hier matin...
Théâtre amateur

Les amateurs ne sont pas en

Le cabieT ‘ HABITAT” du SAMEDI 
un outil indispensable pour simplifier 
vos corvées de rénovation.

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333 

Pour les gens de I extérieur 
composez le numéro sans trais: 

1-800-463-2362
Heures d'affaires:

Lundi au vendredi : 7h00 a 17h30 
Samedi et Dimanche: 8h00 a 12h00

reste, plusieurs troupes viennent 
tester la qualité de leurs efforts du 
trimestre.

À la salle Jacques-Marquette 
du college Saint-Charles-Gamier. 
la Troupe du 9 à 5 présente ce 
soir, a 20 h, la comédie Le 16e ne 
répond plus, de Réjean Vigneault. 
auteur du succès Old Orchard ?... 
connais pas !. Michel Morency si­
gne la mise en scène. Droit d'en­
trée : 5 $.

Pendant ce temps, dans la hall 
de l'Église St. Michael’s (1800. ch. 
Saint-Louis, à Sillery), la Quebec 
Art Company jouera pour une 
dernière fois Not now Darling, de 
Chapman et Cooney. Cette troupe 
d’expression anglaise prépare par 
ailleurs pour avril Fiddler on the 
Roof. Renseignements au 683- 
8549.

Deux spectacles étudiants s'an­
noncent d'autre part pour mardi. 
Au collège de Limoulou, l’atelier 
de théâtre du service socio-cultu­
rel de l'institution donnera jus­
qu'au 2 décembre Albertine en 
cinq temps, de Michel Tremblay. 
C'est pour 20 h. Admission géné­
rale à 4 $. étudiants : 3 $.

Pour leur part, les élèves du la­
boratoire d’interprétation du cé­
gep de Sainte-Foy présentent à 
20 h 30, jusqu’au 1er décembre. 
Ondine, de Jean Giraudoux. Ad­
mission générale à 7 $, etudiants : 
5$.

LA CATHÉDRALE
EN MUSIQUE

présente

Michelle Fountaine. soprano 
Louis Laroucha, trompetle 

Gregory Schulte, piano et orgue
dans des oeuvres de

MOZART. TORELLI. WOLF. FAURE, etc.
7 DÉCEMBRE, 20 HEURES 

À la Cathédrale anglicane 
31. des Jardins.

Entrée: 10$

(Au profit de Ronds paroissiaux de musique) i
INFORMATION et BILLETS: 692-2193
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15%
rabais
sur tout le
POP&
ROCK

anglais
sauf étiquettes rouges

Jusqu’au 3 décembre

ente POP & ROCK
I

Nell YOUNG
Freedom

Laurie ANDERSON
Strange Angels

Tracy CHAPMAN
Cross Roads

Phil COLLINS
... But Seriously

1 79H
, ' rx:
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OFFREZ UN CER2JFICAT-CADEAU SILLONS Une collaboration de
C K R L

89.1

DISQUAIRE1
It-CyrtlleO -Québec S 418.524.8382
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«Le Petit cheval bleu»: c’est la magie 
entre les marionnettes et les enfants
Entre les» marionnettes et les enfants, U se passe quelque chose 
qui nous échappe, à nous adultes... L'adulte est un enfant qui a 
perdu la mémoire... Une zone de mystère persiste, même pour 
Lise Castonguay, qui met en scène Le pent cheval bleu, le nouveau 
spectacle de marionnettes du Grand Théâtre, qui prend l'affiche 
du 4 au 13 décembre, à la salle Octave-Crémazie.

par REGIS TREMBLAY
Lf SOLEIL

« C’est incroyable comment les 
enfants répondent aux marion­
nettes ! J’en sais quelque chose, 
puisque j’ai été manipulatrice 
pour la derniere production de Jo­
sée Campanale, Jour de pluie. 
L’un des moments les plus fasci­
nants, c'est après le spectacle, 
quand on rencontre les petits. Ils 
ne voient que les marionnettes et 
nous, on n’existe pas ! »

Lise Castonguay tient là peut- 
être la clé du mystère. Alors que 
l'adulte ne croit que ce qu'il voit, 
l’enfant, lui, ne voit que ce qu'il 
croit. Une marionnette, n'ayant 
qu’une vie factice, a besoin d'être 
imaginée, complétée par l’enfant. 
Il faudrait donc dire que l'enfant 
ne croit que ce qu'il crée.

«Tu vas voir, c'est très sim­
ple ! » Voilà ce qu’a dit Josée 
Campanale a Lise Castonguay, 
lorsqu'elle lui a confié la mise en 
scène du Petit cheval bleu. Au­
jourd'hui. en entrevue. Lise Cas­
tonguay en rit : « Elle voulait dire 
que l’aspect visuel est plus simple 
que pour Jour de pluie. Mais pour 
ce qui est de la mise en scène... A 
côté de cela, jouer la comédie, 
c'est presque les vacances ! »

À propos, on peut admirer le

jeu de la comédienne Lise Caston­
guay dans une pièce de Guy Clou­
tier, Le procès de Marie-Antoi­
nette. au Musee de la civilisation, 
avec Jules Philip. Le succès de la 
piece force une supplémentaire, 
dimanche, à 20 heures.
Une initiation

A la difference d’autres specta­
cles de Josee Campanale, Le Petit 
cheval bleu est moins un prétexte 
qu'une demarche initiatique Vin­
cent est un garçon imaginatif qui 
voit son cheval en bleu. Trop pau­
vres, les parents doivent vendre 
l'animal fabuleux. Vincent refuse 
d'oublier son ami chevalin et part 
a sa recherche. 11 le retrouvera, 
mais étrangement transforme.

« Cette fois, c’est l’histoire qui 
est le moteur du spectacle. Il y a 
moins d'objets et plus de person­
nages. La poésie est moins irra­
tionnelle, plus près du coeur. Pour 
un enfant, c’est tout un drame que 
de quitter ses parents. Et c’est à la 
recherche de lui-mème, de son 
imaginaire, que se lance le petit 
homme. »

Le Petit cheval bleu a déjà été 
présenté par Josée Campanale, au 
début des années quatre-vingt, 
mais nous aurons droit à une pro­
duction entièrement renouvelée. 
Cette pièce de Maria Clara Ma­
chado a été adaptée pour le théâ­
tre de marionnettes par Gérard

Bibeau, collaborateur de longue 
date de Josee Campanale, qui as­
sume la conception visuelle La 
musique est de Robert Caux et les 
éclairages, de Jean Hazel Les co- 
mediens-manipulateurs sont Gill 
Champagne, Rene-Edgar Gilbert, 
Véronique Saint-Jacques et Chan­
tal Giroux.
Lea adultes aussi

« Les comédiens travaillent en 
équipé : ils n’ont pas une marion­
nette en particulier, mais ils se les 
passent de main en main D’ail­
leurs, pour apprendre a manipuler 
des marionnettes, un comédien 
doit vaincre un blocage terrible.
Ce n'est plus toi. l’instrument, tu 
dois faire passer tes emotions 
dans un corps etranger. Dans le 
théâtre traditionnel, un comédien 
est un peu comme un chanteur, 
alors que dans le théâtre de ma­
rionnettes. il est un peu comme un 
instrumentiste. De plus, le comé­
dien doit faire preuve d’humilité : 
ce n’est plus lui, la vedette, mais la 
marionnette. »

Le Petit cheval bleu ne s’a­
dresse pas qu’aux enfants. Deux 
representations sont d'ailleurs 
prev-ues pour le grand public, les 
dimanche. 3 et 10 décembre. Lise 
Castonguay témoigné : « J’ai 
constaté que les parents éprou­
vaient beaucoup de plaisir â assis­
ter a ce genre de spectacle, et pas ' 
seulement parce qu’ils accompa- $ 
gnent leurs enfants. Je dirais au | 
contraire que c'est pour les pa- * 
rents l’occasion, sinon le prétexte, " 
pour manifester une part d'eux- 
mèmes qui ne trouve pas autre­
ment à s’exprimer...»

Lise Castonguay, qui met en scène <• Le Petit cheval bleu : même les parents y trouvent du plaisir.

COURTEMANCHE présente
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le bures

le samedi 2 décembre 1989
à 20 heures à la salle Jacques-Marquette du Collège Saint-Charles-Garnier 
(entrée- 950. rue Joffre Quebec) 28 $. 25 $. 23 $ et 21 $ (sieges réservés)
Pour reservation au Collège: 681 -0107

En première 
canadienne

LUC DE LAROCHELLIERE
DANIEL
LANOIS

16 DECEMBRE 
20 h

BILLETS EN 
VENTE DANS 
LE RESEAU Billetech -fc*

GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLE OCTAVE-CREMAZIE. TEL 643 8131

I

Gagnant de 
troix Félix

"Il faut voir le specta­
cle! .. Un des meilleurs 
premiers spectacles 
que j’ai vus

- Dons SynnetlICHOl

"...Le chansonnier des 
années 90 s affirme

■ Denis LavoielLe 
Journal de Montréal

Excellente presta 
tion, de grande qualité 
dans les paroles com­
me dans la musique ..”

Denis LavomiLa Pressa

16,50$ + 1 $ 
de frais de service

présente
par
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Un soir seulement 
7 décembre 20 h

19 S (plus Irais de service)
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LES ARTS ET SPECTACLES
Quebec, Le Soleil, samedi 25 novembre i ^89

■ Entente au CNA
OTTAWA (PC) — L’orchestre du Centre national des arts d < )ttawa. en 
greve depuis sept semaines, a conclu hier une entente de principe a\ec 
la direction du CNA Les musiciens se reunissaient hier soir pour se 
prononcer sur l’entente survenue un jour après le debut des 
négociations menées par le médiateur nommé par le gouvernement 
federal, M Jack Wynter. U greve avait ete declenchee le 4 octobre 
alors que l’orchestre entamait sa 20e saison. Les 46 musiciens 
réclamaient la parité avec les orchestres symphoniques de Montreal et 
de Toronto. Une entente concernant les revendications salanalesa ete 
conclue il y a un mois, mais le conflit a persiste parce que I orchestre 
réclamait un droit de regard sur la direction artistique.

■ Décès du dramaturge Salacrou
PARIS (AFP) — Le dramaturge français Armand Salacrou, dont 
l'oeuvre eut un grand succès jusque dans les années 1960. est mort 
mercredi au Havre des suites d’une longue maladie a l'àge de 90 ans a- 
t-on appris hier L'annonce de sa mort a été faite par I écrivain Herve 
Bazin, president du jury Concourt, le plus célèbre prix littéraire 
français dont Salacrou était le doyen. Armand Salacrou, qui est mort 
chez lui, a été incinéré dans la plus stricte intimité, conformement a ses 
demieres volontés. Président d’honneur de la Société des auteurs 
dramatiques, lui-mème auteur de plus de 20 pieces, Salacrou, qu onnc 
ioue plus guere, a été un homme de theatre très prisé de 1925 a 1960, 
pour son souci d’équilibre entre la forme et sa vision humaniste En
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JM % OVEMBRE 
20 HEURES

janvier au 3 février
Sillets semaine: 15$-18$.23c 

Ven., sam.: 17$. 20 $ - 25 $

commandes téléphoniques:

643-8131

ROCH VOISINE EN TOURNEE 

ILE SOLEIL|
GRAND THÉÂTRE DE QUEBEC
SALLE UDUIS-FRECHETTE. TEL 643 8131 ïî\m dans fg Billetech* LC RESEAU -------- r—

1925 ce leune licencie en philosoph.e avait entame sa camere d auteur 
iraL '^âvTr^, terre Sa Pp,ece la plus çe£bre teste t Inconnue 
d Arras (19.15) avec notamment l'ne frmme tbre ll934K <- ^
comme les autres (1936), La terre est ronde (1938), j^chipel Lenon 
(1947) et Les fiances du Ha\re (1944). qui ont connu succès
populaire II avait egalement été coscenanste avec le cinéaste
Clair de son chef-d'œuvre La Beaute du diable (L4. )

■ Lancement de « L’année 
internationale »

PARIS (AFP) — Les Editions Hachette et la revue Politique 
internationale lancent un nouvel annuaire géopolitique mondia^ 
L’Année internat,onale. Edité sous la direction de umversitMre 
François Joyaux, le nouvel annuaire est destine aux chercheurs, 
etudiants, journalistes, hommes d’affaires et decideursjxJlitiques^U 
difference des autres annuaires, qui donnent des informations 
synthétiques et essaient d’ètre plus ou moins exhaustifs. L Année 
internationale choisit de privilégier les événements rt les couwi 
importants d’une année, qu’elle traite de façon detaiHee. Ses articles 
analysent et invitent a la réflexion autant qu ils informent Parmi e 
experts réunis pour la circonstance figurent les Christian de Boiss eux, 
Helene Carrere d’Encausse. Stanley Hoffmann. Georges Mink, Michel 
Tatu, Patrick Wajsman. Ils étudient particulièrement pour cette edition 
1990 l’évolution du monde socialiste, le desarmement, 1 hurope e 
l’endettement du Tiers-Monde.
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La littérature

Avec « Copies conformes »

Monique LaRue joint son nom 
aux plus grands écrivains d’ici
San Francisco. La mer. Le soleil. Le surf. Le rêve californien . 
Hollywood, Disneyland, Silicon Valley. L'industrie du cerveau 
C’est là, racontera-t-on plus tard à nos petis-enfants ou à un E.T. 
de passage dans le quartier, que le 3e millénaire a véritablement 
commencé. C'est là que le rêve de Faust s est réalisé et que 
l'homme, en apprenant par le truchement de l’informatique à créer 
son double, a entrouvert la porte de l’éternité.
... comme une presence anecdoti­

que. une sorte d'exotisme urbain 
de façade. Au contraire, tout le 
texte en est imprégné, depuis la 
construction du récit jusqu à le- 
criture proprement dite.

une critique «le GUY CLOUTIER
cotiaborabon spéciale

Mais cette révolution qui s’attaque 
à ce que nous avons de plus pré­
cieux, à savoir le Temps, Claire 
Dubé, le personnage principal de 
Copies conformes, le dernier 
roman de Monique LaRue, n'en a 
pas vraiment conscience au mo­
ment où elle s’apprête à passer, 
seule avec son fils, les derniers 
moments d’un séjour de six mois 
à San Francisco.

Se doutait-elle qu’en essayant 
de récupérer les disquettes conte­
nant les travaux de son mari ren­
tré d'urgence à Montréal, elle se 
retrouverait au centre d’une véri­
table intrigue policière, sur les 
traces de Dashield Hammett, le 
maitre du roman-détective des an­
nées 30 et auteur du célébré Fau­
con maltais?

L’Amérique est ici constam­
ment présenté. C’est l'Amenque 
de « ces fous qui inventent le fu­
tur», enfermes dans leur narcis­
sisme sans limite. Ceux qui sont 
« forts du neurone », dirait Jean 
Boissonneault, et qui digèrent, 
sans craindre des ulcères de con­
science, l’accélération de l'his­
toire. en cette fin de siècle qui voit 
se lézarder, sous l'effet de l'enva­
hissement télématique, le symbo­
le majeur de la modernité : l’indi­
vidu. Déchirés entre le 
raffinement que procurent l’opu­
lence et un cynisme souvent para­
noïde, l’idéal" d’un moi intégré au­
quel aspire le personnage de 
Claire Dubé ne leur apparait plus, 
en effet, que comme une illusion.

Cette Amérique ne s'inscrit pas 
dans le roman de Monique LaRue

Pensons à la multiplication des 
niveaux de l’intrigue qui s’interpé­
nétrent et qui nous renvoient 
constamment du détail le plus 
anodin de la vie courante à la ré­
flexion la plus soutenue sur l'état 
du monde.

« À mesure que les moyens de 
connaissances se développent, l’ê­
tre humain sent la vérité lui filer 
entre ses doigts Rien ne change 
jamais. Le problème majeur de la 
Silicon Valley n’est-il pas celui de 
la copie ? Qu’est-ce que l’original 
quand on vient d’inventer une 
machine à pirater ? »

Pensons également à ce cou­
rant continu qui s’établit entre le 
plan de l'action et celui de l'intros­
pection : plus l’enquêteur appro­
che du terme de sa quête, plus se 
révèle à lui un aspect voilé de sa 
propre personnalité.

Ce qui frappe ici, ce n’est pas 
seulement la maitrise avec laquel­

le Monique LaRue tisse les nom­
breuses intrigues qui se nouent 
dans Copies conformes et dont un 
simple commentaire ne saurait te­
nir compte Depuis ses deux pre­
miers romans, on la savait passée 
maitresse dans ce qui est sans 
doute la seule veritable loi du 
roman : l'art d’intégrer dans un 
tout coherent les multiples récits 
qui s’enchevêtrent dans un roman 
et l'écriture qui le porte.

Ce qui frappe ici. c'est la ri­
chesse du savoir sur les êtres, sur 
les motifs qui les font agir, ce qui 
les déchire ou les fait vibrer. Non 
pas une connaissance, mais un 
savoir. 11 émane de Copies 
conformes quelque chose de pro­
fondément mùn dans l’émotion 
comme dans l’écriture que seuls 
quelques grands d’ici ont atteint.

Avec Copies conformes, Moni­
que LaRue rejoint les plus grands 
parmi les écrivains d’ici qui ont 
voulu écrire le roman des Améri­
ques. On pense a Victor-Levy 
Beaulieu, à Jacques Poulin ou a 
Marie-Claire Blais. Et puis, on se 
dit «que les grands auteurs font 
toujours le ménage devant eux ».

cor IFS COSFORMES. Monique laRut.
Incombe. 19*», 192 pages.
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La f ittérature

Le vieux Chagrin », de Jacques Poulin

Petite merveille de tendresse
Jacques Poulin ne publie pas souvent. Cinq années ont 
passé depuis Volkswagen Blues. Mats on ne perdait rien pour 
attendre. Le lieux Chagrin, qui vient de paraître en 
coédition chez Leméac/Actes-Sud, est une petite rnerveiUe de 
tendresse, un cadeau rare et précieux offert a la littérature

québécoise.

une critique d ANNE-MARIE VOISARD
U SOL£IL

Pourtant, c’est tout simple, puis­
qu'il s'agit de la vie d’un écrivain 
qui habite seul avec son chat, le 
vieux Chagrin, se lève a 8 h 30 le 
matin, boit un jus d'orange, 
mange des com-flakes avec la 
moitié d'une banane, puis deux 
toasts avec du miel. Et puis, non. 
ce n’est pas simple du tout, car 
Jim a entrepris de raconter une 
histoire d'amour, la plus belle 
qui soit. Et, comme dit la chan­
son de Brassens : « Il n’y a pas 
d'amour heureux. »

Tout l’art de l'écrivain réside 
donc dans son pouvoir de com­
muniquer avec des mots de tous 
les jours des choses qui sont en 
réalité très compliquées, du gen­
re de celles qui nous touchent au 
plus profond Pour y arriver, il 
fait les cent pas dans le grenier, 
s’arrête de temps en temps de­

vant la lucarne, se laisse distrai­
re par le fleuve, avant de s’ac­
couder à sa table de travail, en 
l'occurence une boite à pain, po­
sée sur un bureau. Étrange dé­
cor, mais Jim écrit debout se 
laissant guider par Ernest He­
mingway, dont l'une des règles 
était que « l’écrivain devait tou­
jours s’en tenir aux sujets qu il 
connaissait le mieux».

Comment alors écrire une 
histoire d'amour, si on n'est pas 
soi-même amoureux ? Jim se 
pose la question, essaie d’y ré- 
pondre a travers Marika, une 
femme mystérieuse entrevue sur 
la greve. un jour de printemps. 
Cette greve dont parle Jim longe 
le Saint-Laurent, côté sud. quel­
que part en face de Cap-Rouge 
On v entend «le grondement 
lointain de la circulation sur les 
deux ponts», ce qui ajoute un 
charme particulier au roman, la 
couleur de chez-nous. Encore 
qu'il ne soit pas sùr qu’on puisse

y retrouver une caverne, renfer­
mant Les Contes des mille et une 
nuits

Partage entre le rêve et le 
réel. Jim nous associe a sa dé­
marche Manka, la femme inac­
cessible. qui lui inspire des senti­
ments partages entre la crainte 
et le désir, fait ressurgir d’autres 
images, douloureuses cette fois, 
celles de sa femme qui l'a quitté 
Mais il connaît un truc pour s en 
débarrasser: «s'agit de les in­
clure dans le livre qu'on est en 
train d’écrire ». Plus loin, il ajou­
tera : « Quelquefois, pour écrire, 
on ne trouve rien d’autre que les 
débris de sa propre vie. »

U y a dans ces phrases des 
accents de sincérité qui ne trom­
pent pas, qui sont capables de 
rejoindre n'importe quel lecteur, 
meme le plus endurci. Jim, pour­
tant, a l’impression de tourner 
en rond. Après vingt ans de mé­
tier, il a peur que les mots l’a­
bandonnent. Car « les mots sont 
indépendants comme les chats, 
dit-il, et ils ne font pas ce que 
voulez ». Donc, c’est l’angoisse

de l’écrivain devant la page a 
remplir Marika, la muse de ses 
rêves, s’évanouit dans le brouil­
lard Mais la Petite, heureuse­
ment, viendra combler le vide 
La Petite, une enfant maigri­
chonne et farouche, qui arrive a 
l’improviste dans la vie de Jim et 
réussira progressivement a en 
transformer le cours.

L’histoire d’amour, la plus 
belle qui soit, finira donc par 
couler sous la plume de Jim, la­
quelle se confond, bien sûr, avec 
celle de Jacques Poulin. « Je 
nourrissais, dit-il, l’ambition 
naïve et démesurée de contri­
buer, par l’écriture, à l’avène­
ment d’un monde nouveau, un 
monde où il n’y aurait plus aucu­
ne violence, aucune guerre entre 
les pays, aucune querelle entre 
les gens... » Et voilà qu’ensuite, il 
se demande ce que nous, « pau­
vres lecteurs », on va penser de 
lui. Le vieux Chagrin, répé- 
tons-le donc, est une oeuvre rare 
qui nous enrichit. Un livre qu’il 
faut lire dès aujourd’hui, mais 
qu’on voudra relire encore dans 
dix, dans vingt ans.

1
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Les^rts visuels

Expo « Hommes-Oiseaux » 
à la galerie Estampe Plus
Les joyeuses couleurs 
d’Élène Gamache
Oeh hommes-oiseaux, au plumage rose, jaune et vert 
émeraude... Élène Gamache nous propose des oeuvres dont la 
lumière et la joie des couleurs étonnent encore.

par USANNE NADEAU
co.aDariTi speoaie

Elène Gamache est bien connue 
du milieu des arts visuels de Qué­
bec. Son oeuvre joyeuse et inven­
tive a toujours attiré la sympathie 
du public local. Lissière de forma­
tion, elle a participé à plusieurs 
expositions collectives d'art tex­
tile au Canada et à l'étranger. Dé­
laissant ce médium depuis quel­
ques années, elle se consacre

h*
wi ii

Entre I Homme et l’Oiseau, médias 
mixtes sur papier (78x112 cm).

davantage à la peinture et au des­
sin. Alors que le dessin accompa­
gnait déjà le travail de lissière, la 
peinture est apparue plus tardive­
ment. L'exposition presentee ac­
tuellement à la galerie Estampe 
Plus se veut le constat d’une an­
née de travail où s’est effectuée la 
synthèse de ces médiums. On y 
retrouve en eftet des oeuvres sur 
papier où le pastel et l'acrylique 
sont combinés.

On connaît l’engouement d'E- 
lene Gamache pour les themes re­
lies a l'art populaire, qui la fasci­
ne, ou a l'art dit primitif. Déjà, en 
1987. elle présentait des dessins, 
peintures, bas-reliefs et sculptures 
inspires d'un séjour au Colorado 
et reunis sous le titre évocateur 
Tètes, totems et tatouages.

C'est le theme de l'homme- 
oiseau qui anime actuellement le 
travail d'Élene Gamache. Ce 
theme s'inscrit dans la continuité 
de cet univers d'images qui l'inte- 
ressaient jusqu'à aujour'hui. « Les 
totems, explique Elene Gamache 
en entrevue, représentaient l as- 
cension du terrestre vers le spiri­
tuel. Les hommes-oiseaux sont un 
peu le lien entre le sacré et le ter­
restre. Je pense que ce thème 
amène beaucoup plus de 
mouvement. »

Plus de retenue
La facture de ces oeuvres ré­

centes apparaît en effet s'étre sen­
siblement modifiée. Les figures 
bien cernées et aux couleurs satu­
rées donnent place a des champs 
colorés tout en mouchetures et en 
foisonnement de tracés libres. Les 
tons sont parfois plus doux. L’opa­
cité de l'acrylique contraste ici 
avec les possibilités de luisance du 
pastel. Comme à l'habitude, les 
oeuvres sont empreintes de lu­
mière et du plaisir de peindre.

On sera étonné toutefois du 
choix plus sage des oeuvres alors 
qu'Élène Gamache nous avait ha­
bitués à une diversité des formes 
et des mediums. Ainsi, une série 
de près d'une douzaine de ces 
hommes-oiseaux est présentée en 
enfilade. Or, la force d’Élène Ga­
mache se retrouve peut-être dans 
ces liens qui l'unissent à l'art naif 
et populaire, cette effervescence, 
cette imagination toujours vivante

PP

Elene Gamache travaillant à sa série d’« Hommes-Oiseaux ».

qui ne s’arrête jamais et qui. sur­
tout, donne naissance à tout un 
monde d'êtres plus fantastiques 
les uns que les autres. L'artiste dé- 
montre plus de retenue 
aujourd'hui.

Élène Gamache n’a pas la pré­
tention de s'inscrire dans les cou­

rants de l'art actuel. Elle travaille 
en solitaire, continuant a être fi­
dèle à son pacte avec la lumière, 
le soleil et la féerie. Des oeuvres 
exposées ici, celles de grands for­
mats, où dansent des figures fan­
tomatiques et où la matière est 
plus riche, annoncent peut-être un 
nouvel envol.

HOMMES-OISEAl’X. oeuvres récentes d'Élene tinmache. présentées à la
galerie Estampe Plu*, au I» rue Saint-Pierre jusqu'au I novembre.
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"... I oeuvre... se <
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de ses signes et son 
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pour le» enfant» de 6 an» et plu» ■ 
et leurs adulte»

Billets: 5$ (pour tous)
Frai» de service: 1$

ou lui répétition 
d'un drame romantique

DE
MICHEL MARC BOUCHARD

Mise en scène 
ANDRÉ BRASSARD 
assisté «le Lou Fortier

J1CQIES BRMIILLET 
HENRI DUSSE 

FRANÇOIS GOBI N 
ANDRÉ-JEAN GRENIER 
MiriIEL LAPERRIERE 

JEAN LESSARD 
JEAS-LOIIS MILLETTE 

TÉDRIC NOEL 
DENI’S PARIS

m-%*:
- '

À

o ^
X ** ° s 1

DilletEch-ô• Pülgtech ^ • -n^L’iNSTITUT

et SAINTSTANISLAS. qUEKÇj
Commandes téléphoniques: 691-7411 a. o-a

lu— RICHARD LACROIX
t..____ CLAUDE ACCOLAS

MARCANORt COULOMRE 
CHRISTIAN THOMAS

1er, 2, 3 et 
3 8, 9 DECEMBRE 

20 HEURES

iatareweewrtr.»^ 
1 Billets: 15S Réservations: 691-7411
9 étudiants: M, dimanche S décembre aeul
* frai» de aervice: 1$. ___________ ____ ___________________ .

Si -------- —------ «■ _ «j. «t. SMNT STANISLAS. QtXRECw DuietBchjw ,T1T,0«wtvtNTg-«.»vi»■ tcoo» j;
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uL,ittérature

« Belle ombre » de Flora Groult: un roman de Vadolescence
L’adolescence, cette étape de la vie que les parents regardent 
passer comme une crise, n'en demeure pas moins le temps des 
rêves et des grandes découvertes. Sous des airs grognons 
(« c'est tellement plus facile d'être contre »). le coeur, peut-être, 
est-il en train de dire tout bas au père qui se fait du souci .
« Comme je t’aime, ! ».

Lancement / vernissage
Gabriel Lalonde / Paule Lagacé

L'AMOUR 
F E U _ ~ "
Journal ~ £ 
poétique 
d'un amour 
fou

Un boîtier, un livre, deux sérigraphies, huit huiles

Le vendredi 1" décembre de 19 h 30 à 22 h 00 
Le samedi 2 décembre et le dimanche 3 décembre 
de midi à 17 h 00 
Chez Graphikel,
347, rue Saint-Paul (face à la gare du Palais) 694-2224

une critique d ANNE-MARIE VOISARD
LE SOLEIL

Belle ombre, le dernier roman de 
Flora Groult, paru chez Flamma­
rion, est une invitation a revivre 
cette traversée, de l’enfance a

EXPOSITION DES TOILES DE
ALAIN CEZARÈ

du 21 novembre au 4 Janvier au 

CAFE-BAR LE PETIT COIN LATIN
B'/i, Ste-Ursule. Vieux-Quebec 

Tél.: 692-2022

CATALOGUE RAISONNÉ

JEAN PAUL LEMIEUX
artiste peintre

Nous recherchons les oeuvres de M 
Jean Paul Lemieux en vue de la 
préparation d’un catalogue raisonné 
commandé par l artiste

Prière de fournir les 
renseignements suivants:

• Titre et dimensions de chaque 
oeuvre

• Médium
• Vos nom. numéros de téléphone et 

adresse complète (lesquels seront 
gardés confidentiels).

Gestion A.S.L. inc.
AI attention de Mme Anne-Sophie Lemieux 

770. rue Sherbrooke Ouest, bureau 2300 
Montreal. Quebec H2A1G1 
Tél.: (514) 843-8968

Evergon
• Centaur Teaching 

the Young Hercules To Use 
the Bow and Arrow*

(détail)
9 NOVEMBRE -
10 DECEMBRE 1989
HEURES D’OUVERTURE: 
MERCREDI, SAMEDI ET 
DIMANCHE DE 12h À 18h 
JEUDI ET VENDREDI

GALERIE DU MUSEE DU QUEBEC
24, BOUL. CHAMPLAIN, QUÉBEC ENTREE LIBRE.
LE MUSEE DU QUEBEC EST SUBVENTIONNE PAR LE MINISTERE DES AFFAIRES CULTURELLES DU QUEBEC

l’àge adulte, dans ce qu’elle a de 
plus beau.

Judith, l'héroine, a 16 3/4 ans 
quand s’ouvre le livre. Nous som­
mes a l ete 1943, dans un petit vil­
lage du bord de la Loire ou elle 
habite depuis peu avec son pere, 
Jules Radofier. Donc le récit se 
déroulé sur fond de guerre, avec 
tickets de rationnement, quoique 
les nouvelles « arrivaient comme 
assourdies », du moins au début et 
surtout pour Judith qui a bien 
d'autres sujets en tète, a commen­
cer par ses examens du baccalau­
réat, dont elle a raté la première 
epreuve. Mais à vrai dire, le pere 
s inquiete davantage que la fille. Il 
a même trouvé un jeune profes­
seur, « latiniste distingué ». pour 
lui donner des cours de rattra­
page : Jean-Édouard, qui n'a 
qu'un seul défaut, celui de n’être 
pas du tout Apollon.
Comme un feu roulant

Qu’à cela ne tienne, les événe­
ments vont dès lors se précipiter 
et Judith n’aura plus jamais l’oc­
casion de se plaindre qu’« on 
meurt d’ennui ici ». Ce qui n’était 
pas tout à fait faux, puisque Jules 
Radofier s’absentait très souvent 
depuis quelque temps, et pour des 
motifs inconnus. Sans compter 
que Judith n’avait plus sa mère.

L’introduction chez les de 
Vène, parents de Jean-Édouard, 
devait donc constituer un change­
ment radical. « L'humeur désin­
volte » de la famille, le désordre

Petit format 
de Noël
25 novembre 

au 24 décembre

extravagant du vieux Manoir, 
avec « son mobilier branlant, mais 
d'époque... les rosiers devenus 
eglantines »... cette maison, dira 
Judith, avait « le pouvoir de vous 
faire oublier le présent au béné­
fice du rêve ». Une chance qu’il en 
fut ainsi, car les événements a ve­
nir, qu’il vaut mieux garder se­
crets pour ne pas briser l’intérêt, 
sont terribles.

Disons seulement que Jules 
Radofier faisait partie de la Résis­
tance, ce qui explique ses sorties 
mystérieuses, mais n’altérait en 
rien l’affection qu’il portait à sa 
fille, affection que Judith lui ren­
dait a sa manière et qui nous vaut 
des pages pleines de tendresse. 
Mais une adolescente, c’est bien 
connu, ne rêve pas à son père. Ce 
sont les garçons de son âge qui 
l’intéressent. Belle ombre, qui 
donne son titre au roman, est 
l’élu Encore faudrait-il qu’il soit 
plus qu’une apparition. Le rever- 
ra-t-on au Manoir ? Pour l’instant, 
ce sont les aléas de la guerre qui 
marquent le pas. Et Judith se re-

cLa Qakrie 
Charlotte cFiènette
60. oti. Royale. St-Charles (Bellechasse) 

Route 20. sortie 337 ou 341

Samedis et dimanches. 12h à 17h 
ousurrendez-vous: (418) 887-3190

musique dhuteuil PROMOTION EN VIGUEUR 
JUSQU’AU 3 DÉCEMBRE

A

s. 4

RENAUD
Visage pâle 
rencontrer public

SYLVAIN LELIEVRE
Un aller simple

FRANCINE RAYMOND
Souvenirs retrouvés

JOHANNE BL0UIN• HW KATE BUSH
The Sensual World

LIZA MINNELLI
Results

TT—*
■ Pt Wf » Mt Nh

V>4 /

IOUIS 
FORT IfN

LOUIS LORTIE
Ravel (Volume II) 
Sonatine, etc.

J^AVEC CE COUPON

LOUIS LORTIE
Ravel concertos pour piano 
F de Burgos - OSL

[JkVEC CE COUPON

BILLY JOEL
Storm Front

:■ 'J.

NEIL YOUNG
Freedom

LOUIS
LORTIE X

• CHOPIN 
(études)

• RAVEL 
(volume I)

• TRANSCRIP­
TIONS POUR 
PIANO
(Gershwin, etc.) 

AVEC CE COUPON

VLADIMIR HOROWITZ
Horowitz a* Home 
Schubert. Liszt sérénade 
Mozart sonates

musique d’outeuil
Le plus grand disquaire à Québec

1095, rue St-Jean (Vieux)-Québec
Stationnement gratuit Place d'Youville et Hôtel de Ville

trouve à Paris, où elle se fera de 
nouveaux amis.
A quand ta suite ?

C’est presque ici un autre 
roman qui commence. L adoles­
cente, jusque-là choyée, devra 
composer avec un certain José, 
qui veut la posséder Les rêves 
sont mis entre parentheses. C’est 
l’apprentissage de la vie qui va se 
poursuivre en accéléré. Le désir, 
la découverte des corps, avec les 
conséquences que ça entraine, qui 
ne sont pas nécessairement des 
joies, tout cela contribuera à faire 
vieillir Judith. En l’espace d’un an, 
c'est-à-dire au jour de la Libéra­
tion en août 44, elle sera devenue 
une femme.

Et si l’histoire se termine bien, 
en dépit des problèmes de par­
cours, c’est que Judith est une 
personne qu’on aime et qui sait se 
faire aimer. Sa soif de vivre est 
contagieuse. Le seul problème 
avec Belle ombre finalement, c’est 
qu'on est déçu de refermer le li­
vre, sans connaître la suite.

BEU.B OMBRE. Flora (iroult. Flammarion. 29H pages

POUR BIEN
- duSAMtui un ouial

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour l«t gen* de I extérieur, composez le numéro tant frai*: 1 -600-463-2362

Heures d affaires: Lundi au vendredi: 7h00 a 17h30
Samedi et Dimanche: 8h00 a 12h00

simpti'*'**

GALERIE C. BROCARD 
(514)353-9396

DE TABLEAUX
RÉDUCTION jusqu-à
SUR 150 TABLEAUX DE PEINTRES CANADIENS ^SUR ISO TABLEAUX DE PEINTRES CANADIENS _ _____________
Huiles dfrssms hthos, 8 partir de 95$ (MASTER CARD VISA AM EX ARGENT COMPTANT)
S COSGROVE 
MA FORTIN 
A Y JACKSON 
H MASSON 
R PILOT 
P SOUUK1AS 
M MALTAIS 
V HORIK 
A NOEM 
F IACURTO 
l DEL SIGNORE 
C LE SAUTEUR 
A PREVOST

J P RIOPELLE 
(huile et iithos)
L BELLEFLEUR 
P RICHARD 
P T LECOR 
F LABELLE 
M RAVARY 
U BRUNI 
N HUDON 
G GINGRAS 
R MONTPETIT 
A BERTOUNESOUE 
A BESSE

J P LEMIEUX 
L AYOTTE 
A ROUSSEAU 
A PELLAN 
C PICHER 
L KIROUAC 
L HOUDE 
A VILLENEUVE 
H BECK 
P LAMARCHE 
C GAMACHE 
A BUSOO 
R ALEXANDRE

P SURREY 
P V BEAULIEU 
SUZOR COTE 
J BARBEAU 
J P LAPOINTE 
J O ARC LECLERC 
J VYALSH 
M DUFOUR 
A CUSAN 
B MODESTE 
C BERGERON 
M MAURO 
R RICARD________

G ROBERTS 
R CANTIN
M domingue
J GUINTA 
B COTÉ 
S BERNE 
C THEBERGE 
G BRETON 
B BOLDUC 
Y CHABOT 
L TREMBLAY 
M MERCIER 
J LITTLE

P PICASSO 
(lithographie)
M LÉROUX 
M DUGUAY 
D JAUGEY 
R GAGNON 
C LANGE VIN 
LF DOWNES 
C CARETTE 
G GEROMETTA 
l P1CCKXI 
G PFEIFFER 
et poaucoup <3 autres

p . Le dimanche 26 novembre, de 9h à 17h
Hôtel des Gouverneurs - 690, boul. St-Cyrille Est, Québec 

gratuite ^ côté de l'hôtel Hilton et du Centre des congrès)

VENTE D’ART 
EXCEPTIONNELLE

M.T. Beaux-Arts

GRANDE 
LIQUIDATION

incluant:
Milton 

Nicholas 
W Saunders 

Dubois 
Bousquet 
Lamarre 
Ravary

François Carbu 
et plusieurs autres

Samedi 25 novembre, de10hà21h 
Dimanche 26 novembre, de 10 h à 17 h

AUBERGE UNIVERSEL WANDLYN
2955. boul. Laurier - 653-8721

2 000 PEINTURES A L'HUILE ORIGINALES A VENDRE
l I Nous acceptons les cartes de credit. F

À partir 
$ de 

10 $-600 S

BERUBE
PEINTURES RÉCENTES

VERNISSAGE LE DIMANCHE 26 NOVEMBRE 
de 14 heuresà 17 heures

AU SALON ROCHETTE DE L'HÔTEL 
CERMAIN-DES-PRÉS, 1200, AVENUE 

CERMAIN-DES-PRÉS, SAINTE-FOY

L’EXPOSITION SE POURSUIVRA (USQU'AU 28 NOVEMBRE INCLUSIVEMENT

POUR INFORMATION: (418)651-6639
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CAMARDILRÏ iC*l(ri«( CtntrdKrt Mt- 
iS’Si Indiiiu Jonet et U derme re croisade
|}I Sar-. 18035 210 Dim 13030 160. 18035. 
210 G Pt-.x d entree V $4 moms de U ans et
pour les 65 ans et plus

CWTFLIX CHARI ST leotn du Font et boul 
Charest. 529-9145I Cnusin* Ear IS) 12030.
14035 16045 190 21015 14 ans Sexe, men­
songes et videos 14) 12045 150 Phi5 19025 
21045 14 ans Abyss 131 Version française 130 
160. 190 21045 14 ans Parenthood (41 v 
française 13035 16025 19!- 21035 G Second 
Sight 0 VOA 12030 14030 16030 19015 
21015 G Kickboser 161 v française 12045. 
14055.17005, 19020 21040 14 ans Renconue 
fatale 141 fv de Sea of level 13025 16015 
19015 21045 14 ans Week-end chez Benue 
141 v française de Week-end at Benue s. 12040. 
14045 170 19025.21040 G Prix d entree $7.; 
$6 50 étudiants 14-P ans sauf sam apres 180 
54. age d or et enfants moins de 14 ans

CLAP (2360 Chemin Sainte-Foy. 650-CLAft * 
Monsieur Hire (31 12h, 160. 19045 G * Les 
Bois nous (41 12045 16045 19015 * Noctur­
ne indien 14) 13045 21030 G * Bal pous­
sière (41 150 21030 G let's Spend the night 
together (51V OA. 17045 Pnx déntree 54 50 
$3 50 pour les 50 ans et plus et les moins de 14 
ans les films précédés d'un a ont un pnx 
spécial de $7. du ven au dm et de 54.50 du 
lun au jeudi Aussi carte d abonnement dispo­
nible 10 films pour 535

GALERIES DE LA CAPITALE (5401 des Gale­
ries, 628-24551 Salle 1: Monsieur Hire (31
Sam Dim 13035 15035 P035. 19035,21035. 
G Salle 2: L'ours 13) Sam Dim 13015 15015. 
17015. 19015 21015 G Salle 3: Salle termee 
Salle 4 Tous les chiens vont au paradis (-1 
Sam Dim 130. ISO. PO, 190. 210. G * Les 
laisser-passer ne sont pas acceptes Pnx dén­
tree 57 , $4. enfants et âge dbr

UDO devis 837.02341. Salle 1 Week-end 
chez Bernie (4| V française de Week-end at 
Berme s Sam. Dim 130. 190. 21015 G Salle 2: 
Cruising bar (SI Sam Dim 130. 19015 21015 
14 ans Salle 3: L'ours (3) Sam. Dim. 130. 190,

★/c iné choix

de Léonce GAUDREAULT

A****: exceptionnel 
AA A A: remarquable 
aaa: bon
AA: passable
A: mediocre

★ AAA
NOCTURNE INDIEN
L'histoire d une errance, d'un 
voyage intérieur en Inde. Dif­
ficile et beau.

AA AA
TROP BELLE POUR TOI
L'histoire casse-tète d’un 
triangle amoureux. Du grand 
Blier avec un magnifique trio.

AAAVz
MONSIEUR HIRE
Sandrine Bonnaire découvre 
derrière la fenêtre un grand 
acteur. Monsieur Blanc.

AAAVz
LA VIE ET RIEN D’AUTRE
Le 100e film de Noiret. La 
France de 1920, comptant 
ses morts et reprenant vie.

AAA1/»
SEXE, MENSONGES ET...
La vidéo comme cause et re­
mède de I incommunicabilité. 
Dérangeant!

AAA1*
CRUISING BAR
Dans la lignée de «Broue» 
avec un Michel Côté à quatre 
faces. Drôle à mourir.

AAA1*
SOCIETE DES POETES...
Un film d une grande sensibi­
lité. renvoyant chacun à son 
libre arbitre.

AAA
LES BOIS NOIRS
Un thriller bien sombre, mal­
gré la lumière de Béatrice 
Dalle et le jeu de Philippe 
Volter.

AAA
BAL POUSSIERE
La polygamie traitée avec hu­
mour dans un film africain de 
a à z. Exotique!

AAA
RENCONTRE FATALE
Pâle copie de «Liaison fatale" 
mais Intéressant pour le tra­
vail d'AI Paclno.

AAA
BLACK RAIN
Un peu d'exotisme, peu de 
subtilité, beaucoup de vio­
lence et d'action.

AAA
L’OURS
Vous ne vendrez jamais plus 
la peau de I ours apres tait la 
connaissance du petit Youk.

AAA
ABYSS
Belle aventure dans les 
abysses pour y rencontrer 
l'archange Gabriel.

AA1*
PARENTHOOD
Comédie fourre-tout sur les 
problèmes de la famille. Mal­
gré tout sympathique.

2ia G bille 4 SUck Rein (41 veraioa rrençâi
se S»œ Dun 130 190 2!hl5 14 »n* Pnx 
a entree 56 50 54 50 peur ** 14-17 $3
pour 1m moins 4e 13 èbs et plus de 65 ans

MIDI MIVtTT (2S2 Saint Joseph esL
le* l-tl2hlS.

AA
HARLEM NIGHTS
Un Eddie Murphy scénariste, 
cinéaste et producteur, mais 
jouant les seconds violons.

522 28281 Autobicgrtph» of ■ Flee 
15010 18005 21h Depüuuge en tout genre
(-113050.16045 19040 18 ans Pnx d entree 
56

PARIS (Piece 43 ou ville 6S4-0e*M Selle I: 
Portion d elemite 141 Sun Dun 13h05 15036. 
POOS I9hl0, 21010 14 ans Selle 2 U vie et 
nen d'autre (31 Sem Dur. 13030 16hl5. 190
21030 G Selle 3 * Programme double * 
Karate Kid no 3 (SI Sam Dun 13015. 17020. 
21025 SOS. fen tome no 2 (SI Sem Dim 
15025 19b30 G Pnx dentree iJ 54 âge d or 
moins de 14 ans pour chaque salle

PLACE QUEBEC '525-4524 Salle 1: Trop bel­
le pour toi 131 Sam Dire. 130IS. 15015. 17015. 
19015 21015 14 ans Salle 2: Harlem Nights
(-1 Sam Dim 13015 15045. 18030. 21005 * 
Les laissez-passer ne sont pas acceptés Pnx
d entree 57 ; $4 enfants et age d or

SAINTE-FOY (Place Sainte-Foy 656-05921 
Salle I: Black Ram (4) v française Sam Dim 
13030. 16015. 18045 21015 14 ans Salle 2: 
Tous les chiens vont au paradis ( I Sam Dim. 
12030, 14030 16030, 18030 20030 G * Les 
laissez-passer ne sont pas acceptes G Salle 3: 
La société des poetes disparus 141 Sam Dun 
130, 15045. 18030. 210. G Pnx déntree 57.; 
54 enfants et age d'or

VTDEOTHEÀTRES
Bibliothèque Gabrielle-Roy, 350 rue Saint- 

Joseph est Rens (529-09241 Sam 120 et 160 
Cabane de rondins et Les raquettes des 
Atckikameg
- Bibliothèque de Charlesbourg, ’950 1ère 
avenue, salle Reine Meloum. Auj. 140 Pluto.

j^escription des films

teau Bonne Enlerte 34iV
Rosaire Pearson pian.

- Jay Sevsall ha-'.eur ha 
de t.ues Ce S'i: 220 Pap 
de Sac Entre» libre 

Chnstian Bordeleau -M 
Mer au dim 210 Ve Peu’
Fabrique Entree libre Se termine mm 

Donald Hince et Roger BeUevâl. deux ex 
musiciens de Corbeau Jeu au sam Bar d Au- 

35 me d Auteuil Entrte libre

«urge* & me v. ui

duo AmâlfAm*
im Cote de U

Vermssage

MAISON LOUISE lARKUK 33 rue Woife 
Levis Lun au ven 90 a ! ’h Sam dim 13030 a 

831 l E»po Cadeaux Sont 
estampes gouaches petn-
rakus sculptures tapisse 

23 décembre Vénusage de-

16030 Rens 833 
offerts aquarelle
tunes porcelaine! 
nés Se termine 1 
main 13030

L'ACTUELLE 1 me Commercial» lens Ren»
833-1831 De 130 a 160 et de 170 à 200 
Bernard Doucet Se termine le 30 novembre
Vemtsage demain 140

BIBLIOTHEQUE
Pont St-Nicolas 
IM» a ISO et
Albtm Leblanc
Vermssace demi

MUNICIFAIF 220 route du 
Lun Var 190 a 210 Mer 

190 à 210 Sam 100 a 120 
Se lamine le 20 décembre

m 140

L humour et l'étonnement sont au rendez-vous a l lmplantheàtre avec la 
toute recente création du Théâtre Repere «Les Plaques tectoniques- mise en 
scène par Robert Lepage

Abyss (31 Amencatn 1989 140 mtn Drame de 
science-ficticn. écrit et réalisé par James Came­
roun. Int: Ed Hams et Mary Elizabeth MasVan- 
tonio l'épave d'un sous-marin nucléaire, 
écrasé au rend de l’océan par suite de fausses 
manoeuvres, se trouve près d'un gouffre ou 1 on 
decele la presence dénutes étranges qui pou- 
raient être des extra-terrestres. ICinéplex 
Charestl

Bal poussière (4) Ivoirien 1988 91 min. Comé­
die de moeurs ecnte et réalisée par Henri Du- 
parc Int Bakary Bama. Tcbelley Hanny Un 
paysage enrichi, surnomme Demi-Dieu, contrôle 
tout le village et possède créa épousés. Il jette 
pourtant son dévolu sur la fille d un villageois 
qui a étudié à l'université. Elle semera la pagail­
le chez son nouvel époux. IClep)

Black Ram (41 Américain 1989 125 min Drame 
policier réalise par Ridley Scott. Int: Michael 
Douglas. Andy Garcia. Apres avoir arrêté un 
meurtner, deux policiers new-yorkais doivent 
I escorter afin de le livrer aux autorités de To­
kyo. Le criminel s'enfuit à l’arrivée. (Lido et Ste- 
Foyl.

Les Bots noirs (4) Français 1989 112 min. Dra­
me réalisé par Jacques Deray Int: Béatrice Dal­
le. Philippe Volter. Une actrice debutante 
épousé un seigneur campagnard tourmente et 
possessif Elle s attache a son beau-frère au 
tempérament vif. (Glapi.

Cruising bar 15) Québec 1989 Comédie réalisée 
par Robert Ménard. Int Michel Côté. Louise 
Marteau, Genevieve Rioux, Véronique Le Fla- 
guais. On suit quatre personnages du début de 
leur joumee jusqu a leur soirée dans les cruising 
bar (Créeplex Charest et Lido).

Harlem Nights (5) Américain 1989 115 min. 
Comédie réalisée par Eddie Murphy. Int: Eddie 
Murphy, Richard Pryor, Un homme et son fils 
adoptif qui a un ses très personne! de la justice, 
dirigent un club de nuit attirant les plus for­
tunés de Harlem.

Indiana Jones et la dernière croisade 13). 
Américain, 1989 Drame d'aventure réalisé par 
Steven Speilberg. Avec Harrison Ford. Sean 
Connery, et Alison Doody. En 1938, Indiana 
Jones archéologue et aventurier , apprend que 
son pere est retenu prisonnier en Europe. Pour 
le retrouver, il se rend a Venise ou ü prend 
contact avec une jeune femme qui aidait son 
pere dans ses recherches. (Canardièrel.

Kick Boxer (61 Américaré 1988. Drame sportif 
réalisé par David Worth. Int. Jean-Claude Van 
Damme Dennis Alexio Après que son frère ait 
été battu de façon déloyale. Kurtjure vengeance 
et se soumet aux leçons de kickboxing d'un 
grand maître Thaïlandais. (Créeplex Charestl.

Let’s spend the Night Together (5) Américaré 
1982. 95 min. Spectacle musical réalisé par Hal 
Ashby Avec les Rolling Stones. Compte-rendu 
de concerts données au cours de la tournée 
américaine en 1981. (Gap).

le moment de vérité no 3 (5) (Version françai­
se de Karate Kid #3) Américain 1989 111 mm. 
Drame sportif réalisé par John G. Avildsen. Int: 
Ralph Di Maccio et Nonyuki Morita Un spécia­
liste en arts martiaux decide de venger l'humi­
liation subie par son meilleur ami. un institu­
teur dont le meilleur élève a été vaincu dans un 
tournoi par un adolescent timide Daniel LaRus- 
so. Il recrute un jeune gladiateur sans scrupules 
qu'il veut opposer à Daniel dans un procham 
tournoi. (Paris)

Monsieur Hire (31 Français 1989 80 min. Dra­
me policier réalisé par Patrice Lecome Int: Mi­
chel Blanc. Sandrine Bonnaire Un homme ré­
servé et peu affable ne cesse d'observer par la 
fenêtre, sa voisine d'en face dont il est secrète­
ment amoureux. (Galeries de la Capitale et 
Gap).

Next of Kin (5) Américain 1989 ! 11 min. Dra­
me policier réalisé par John Irvin. Int: Patrick 
Swayze, Liam Neeson. Un jeune montagnard est 
tué par un gangster. Son frère, un policier, 
trouve le coupable mais manque de preuves. 
Après l'assassinat d’un autre de ses frères, il 
réunira la famille pour un comba à finir. ICine- 
plex Charestl.

Nocturne indien 13) Français 1989. 110 min 
Drame psychologique réalisé par Alain Corneau. 
Int Jean-Hugues Anglade. Clémentine Célane. 
De Bombay à Goa, un homme marche sur les 
traces d'un copain disparu Guidé par le destin 
ou poussé par le hasard, il fait d'étranges ren­
contres. (Glapi.

Sexe, mensonges et videos 14) V OA Aroen- 
cain 1988. 101 min. Comedie de moeurs realisee 
par Steven Soderbergh Int Andie MacDowell, 
James Spader Une femme accueille chez elle un 
ancien camarade de son mari II devient son 
confident et ami jusqu au jour où elle découvre 
qu'il possédé une collection de cassettes videos 
sur les femmes quil a connues. (Glapi

La société des poetes disparus (4) Américain 
1989 124 mir^Comedie dramatique realise» par 
Peter Weir Int Robin Williams Robert Sean 
Leonard Sept adolescents voient leur vie trans­
formée par les enseignements de leur professeur 
de littérature qui les incite a découvrir ce qui 
fait d eux des individus umques et passionnes. 
(Ste-Foyl.

S.O.S. Fantôme no 2 (5) Américain 1989 102 
mm Comedie fantaisiste realisee par Ivan Reit- 
man. Int Bill Murray et Sigourney Weaver. Une 
jeune femme employee dans un musee dé­
couvre que des fantômes semblent vouloir s'em­
parer de son bebe Elle tait appel a ses amis les 
chasseurs de fantôme. (Pans).

Trop belle pour toi (3) Français 1989 91 mm 
Comedie sentimentale realise» par Bertrand 
B!i»r Int Gerard Depardieu. Josiane Balasko 
Un homme mane a une femme superbe s eprend 
d'une folle passion pour une secretaire sans 
charme apparent. (Place Quebec

la vie et rien d’autre 13) Français 1989 135 
min. Drame social réalisé pa Bertrand Taver­
nier Int Philippe Noiret. Sabrée Azema Un 
officier de l armee française a pour mission de 
dénombrer et identifier les disparus de la Gran 
de Guerre. Révolté par l'ampleur du désastre, il 
est peu compatissant lorsque surgit une femme 
qui desire retrouver son man disparu au com­
bat. (Paris).

Weekend chez Benne (41 (v française de 
Weekend ai Berme s) Américain 1989 100 min 
Comedie realisee par Ted Kotcheff Int: Andrew 
McCarthy, Jonathan Silverman Deux jeunes 
employes d'une compagnie d'assurances sont 
invités à passer le weekend chez leur patron 
Arrives là, ils se rendent compte qu'il est mort 
(Lido et Créeplex Charest).

ancement

La Fourmi Atomix tiendra et soir à compter de 
170, son party d'inauguration et de métamor­
phose L'ancien Croque-Mitaine propose de la 
musique dance, new et hard beat, alternatif, 
français et rétro. Au 33 rue d Auteuil. Rens: 
694-1473.

rphéâtre

Association des lasalliens (Quebec) Soiree 
de U présidente avec la disco Gasdan Ce soir 
20030. Sous-sol de l'egltse St-Thomas d Aquin, 
824 rue Paradis Pnx déntree $4 50, $3 pour 
les membres
Ecole de danse Jacques Duval Soiree dansan­
te avec disco mobile, tous les samedis 210 Au 
800 des Rocailles. Vamer Pnx déntree 55 
Rens 529-8459.
le Club de danse Edouard Tremblay Inc Soi­
ree de danse sociale de groupe et de ligne avec 
organiste animateur Ce soir 210 Au 1030 boul 
des Capucins, Limoilou. Prix déntree $6 Rens 
667-9852

Relais d’Espérance Soirée dansante sous le 
theme de ! Amitié, tous les samedis 210 Au 617 
rue Montmartre Coût 53 Rens 522-3301 ou 
529-9409
Cercle Amitié-Rencontre. Ce soir 21030 avec 
la disco Chrystahne Motel Universel, 2300 che­
min Sainte-Foy Pnx d entrée 56 $4 pour les 
membres. Rens: 650-1103 
Centre d’Épanouissement Affectif. Souper 
pour personnes seules suivi d'une soiree dan­
sante, ce soir a 18030 Restaurant bar le Voilier. 
1273 boul Charest ouest Pnx déntrée 520 
$15 pour les membres Reservation: 681-6801

Conseil des monuments et sites du Québec
Soirée animee avec danse et orchestre ce soir 
200 au Hilton International Tenue: soyez cos­
tumé ou masqué Coût $55 Prix pour le meil­
leur costume Rens 694-0812.

Multinove me. Soiree dansante sans alcool 
Disco Musatheque. musique rétro populaire et 
disco. Les profits réalises serviront a la mise sur 
pied de projets de loisirs Tous les samedis 210 
Salle F-107, Centre François-Charon, 525 boul 
Hamel. Prix déntree $3 
Ordre des Professionnels et Gens d'Affaires 
libres du Quebec. Soiree dansante pour per­
sonnes seules, ce soir 210 Au 800 des Rocailles. 
Vamer Pnx déntree $5 Rens 684-6090 A 
compter de 170 tous les vendredis l'amitiéSS 5 
a 7.
Super soirée dansante pour encourager les
équipes de balle-molle Ce soir 210 Centre com­
munautaire Paul Brouillé, salle des Lions, Giar- 
ny Prix d'entrée $5

Le Centre des Loisirs Montcalm Inc et Cé­
line Ourén. Soirée de danses sociales et de 
groupe Ce soir 20030 Au 265 boul. Samt-Cy- 
rüle ouest. Pnx d'entrée $5 Rens: 523-6595

Soirée de danse sociale organisée par Lisette 
Labne, ce soir 20030. Salle des Chevaliers de 
Colomb, 125, 80e rue Est. Charlesbourg Pnx 
déntrée. $5.
Soiree de danses sociales et de ligne Ce soir 
20030. Centre Mgr Bouffard, 295 Mane de I In­
carnation. Pnx déntree: $5. Rens: 525-9559.

OEH DF POISSON 25 boul Charest ot • -t Mer 
au dim 130 a 170 Pièce», documenu visuels 
et dossiers de 6 nouvelles productrices Ca­
role Raillargeon. Ann» Rallester. Lme Rlomn 
Helen» Godbout. Chantal Lagao» et Lise Ma 
louin Se termine I* 21 janvier Ce soir 200 

ment Autoport raiu sou­
venirs Soiree en collaboration avec , es artistes 
qui pourront photographier le public dans des 
contextes inusités Des costumes et accessoires 
seront disponibles

>our les jeunes

Place du Village. Bibliothèque GabneIle-Roy,
350 St Joseph Place du Village au Secteur des 
enfants Auj et demain 13030 Chants de Noel 
avec la chorale l'Um-Son de Charlesbourg 
Chroale dénfants A 150 Atelier du concours 
«Les lutins de Noël» avec Mane Lafrance Pour 
les 5 ans et plus

Bibliothèque Le Tournesol, 530 me Pelage
Lac SI-Charles Auj 100 Film video Le trésor 
de Matacumba.

a fête autour du conte

Samedi
- 14030 Présentation du film «Les aventuriers 
du timbre perdu» Auditorium I

140 Lecture dèxtraits des 10 contes primés 
lors du concours «Fête autour du conte», edition 
1988 Auditorium 1 
Dimanche

130 Lancement de trois contes de «L'Homme 
Oiseau», recueil des contes gagnants publies 
dans le cadre du concours de la «Fete autour du 
conte» avec Rock Demers, producteur de la série 
de films «Contes pour tous» Aussi lancement du 
concours 1990 en présence d'amuseurs publics 
Salon Actualité Sur invitation 
•140 Lecture publique des trois contes ga 
nants Invite Jacques Leblanc, comédien Au 

ditonum 1
1 14030: Presentation du film «Fierro léte des 

secrets» Auditorium 1

Bientôt à Québec

Novembre
BONJOUR BROADWAY! de Neil Simon Du 29 
novembre au 5 décembre. Salle Albert 
Rousseau

BROUE sbr» au 3 décembre Pal

LA LA IA HUMAN STFPS Le 29 novembre
ipu Thtéirr Biitfts rn ven't

Decrmbr*
1 FS FEIUTTTES Pu 1 t . 3 et le» 8 et 9 dec»m

SOLDAT IOITS. é décembre FaUi» Uontcau
Billets rn vente

IUC DE LAROCHEUERE ’ décembre salk‘

PIERRE BERNIER et 8 décembre 
Montcalm Billets en vente . ^

ALLAN AH MYIES 15 le de rnbre Sali»; il- - 

ben Rousseau Billets en vente

CASSE NOISFTTE nai le» Grandi Ballets i w 
dien» et I Orchestre symphonique de Quebec IJ •
au 18 décembre et les matinée» des 16 rt 17. 
Biliet» en venu

M1CHFI BARRETTE -Hi'He Tremblât» 17de.
cembre Ctgep Levis Lauzon Rrns 833-8831

IFS VIOLONS DU ROY
vente

19 dec nbre Billets ec

HARMONIE DES
Grand Théâtre

CASCADES 19 décembre.

Janvier
I F Cl l'R MlrélCAI DF Ol'FBFC Weverlv iVib- 
sort (7 décembre! Victor Roucherd et Rente
Monseet 19 janvierl. Cho Uang Lin et Anjre 
Michel Srhub (23 janvier! le Quatuor Alban 
Berg 123 fevnerl. Ivo Pivurelich 128 fevTN(b 
Apnle Mille (21 mars) Billets en vente

FRANCIS CABRFI 19 au 21 janvier 6 Supplé­
mentaires les 18 24 et 25 janvier Grand Théâ­
tre Billets en vente

LES FRI DO UN AD FS 24 au 28 janvier Palais; • 
Montcalm Billets en vente

UN WEEK-END BIEN REMPLI de Mirhae»
Perlwee Du 30 janvier au 3 février Salle; Ali 
bert-Rousseau

ROCK VOISINE. 31 janvier au 3 fevner Grand 
Théâtre Billets en vente . *. *

Février
VU DU PONT de Arthur Miller Du 20 au 24 
fevner Salle Albert-Rousseau

NELUGAN par l'Opéra de Montreal 24 au 26 
fevner Grand Theatre

BROUE 28 févner au 4 mars Palais Montcalm. 
Billets en vente

Mars
MICHEL COURTEMANCHE en supplémentaire 
Du 15 au 17 mars Palais Montcalm Billets en 
vente

NEW KIDS ON THE BLOCK. 22 mars Colisée 
de Quebec Billets en vente

ALAIN MORISOD ET SWEET PEOPLE. 22 mare 
au 1 avnl Grand Théâtre Billets en vente

Avril
COPIES CONFORMES de David Hare Du 3 au 7 
avril Salle Albert-Rousseau

DANSE PARTOUT 5 et 7 avril Palais Mont­
calm Billets en vente

Juillet
FESTIVAL D'ETE DE QUEBEC. 5 au 15 juillet

U n rappel

Marché aux puce» annuel du Club 4 H Du 
berger. Au) 100 a 210 et dimanche de U)h a 
160 au Centre communautaire Duberger. poste 
de pompiers. 2341 rue Duberger Rens 682 
0215 ou 527-8315 Cercle Horticole de Ste- 
Foy. Exposition d herviers des membres, auj et 
demain de 130 à 170 a la bibliothèque de 
Sainte-Foy ...

L’ours (31 Français 1988 % mm Drame d a- 
ventures réalisé par Jean-Jacques Annaud Int: 
Tchéky Karyo. Jack Wallace. Un peut ourson 
dont la mere vient d'ètre tue par un eboults doit 
se débrouiller seul jusqu au jour où il rencontre 
un ours male d'une superbe taille. Les deux 
amis sont traques par des chasseurs (Galeries 
de la Capitale et Udc).

Parenthood 14) Américain 1989 124 nub, Co­
medie dramatique realise» par Ron Howard 
Int: Steve Martin, Mary Steenburgen. Un hom­
me a eu quatre enfants qui ont différemment 
réussi dans la vie A travers leurs tribulations, 
on jette un regard sur les problèmes des parent* 
modernes ICinéplex Charestl

Portion d’éternité (4). Canadien (Québec) 
1989 100 mm. Drame aocial réalité par Robert 
Favreau Int Danielle Proulx. Marc Messier Un 
couple qui desire un enfant se trouve entraîné

Eir les ambitions scientifique» d un eminent 
iologiste (Paris).

Rencontre fatale 14) Version françaixe de See 
of Love Américain 1989 llOmré Drame poK- 
ner réalise par Harold Becker Int; Al Pacmo. 
Ellen Barkré Deux détectives, l'un du Bronx et 
1 autre de New York, s associent dans la recher­
che d un meurtner (Créeplex Charext)

Second Sight (6) Amencain 1989 83 mm Co­
medie fantaisiste réalisé» par Joel Zwick Int:
John Larroquert», Bronson Pmchot Un médium 
excentrique est 1» principal atout d une agence 
de détective privé

LES GAFFEURS avec Michel Forget. Patrice l’E­
cuyer. Bernard Fortin, Bngitte Morel. Johanne 
Morel et Patricia Tulisne Palais Montcalm 
Auj. 150 et 200. A Complet pour la representa­
tion de 200. Des billets sont encore disponibles 
pour celle de 15h.

TANGO de Slavomir Mrozek adaptée et mise en 
scene par Jacques Lessard. Avec Jacques Baril. 
Célme Bonnier Josée Deschènes. Martin Dion. 
Mane-Ginette Guay, Jacques Leblanc et Michel 
Nadeau Une maison abrite les trois generations 
d'une famille loufoque A Demiere représenta­
tion ce soir 200. Le Théâtre du Indent, Salle 
Octave-Cremazie du Grand Theatre.

NOT NOW DARLING, comédie britannique de 
Ray Cooney et John Chapman présentée par La 
compagnie Artistique de Québec Un marchand 
de wurrures veut vendre un manteau au man | 
d'une femme qu'il désire comme maîtresse. Le 
mari veut l'acheter mais pour sa propre mai- 
tresse A Dernière representation ce soir 200 
Église St-Michae) s Church Hall, 1800 chemin 
St-Louis, Sillery Prix d'entrée $6 ; $5 pour les 
65 ans et plus et les moins de 18 ans Rens 683- 
8549.

LES PARENTS TERRIBLES de Jean Cocteau 
par la troupe Des Anciens L'amour ^presque 
incestueuxt d'une mère pour son fils déclenche 
le mécanisme du destin Avec Julie Rivard. Clai­
re Baillargeon. Mina Kerwin. François Hugues 
Gagnon et Arthur J Pires Ce soir 200. Petit 
Séminaire de Québec. Prix d'entrée: $4

B-MOVIE. LA PIÈCE une comédie de Torn 
Wood dans une adaptation de Simon Fortin. Un 
réalisateur de dim utilise plein de stratagèmes 
pour retenir les services d'une vraie sstan 
Avec Jean-François Gaudet. Benoit Gouin, Gi­
nette Guay. Carole Nadeau et Marco Poulin 
Mar au sam 20030 Théâtre de la Borde». 1143 
rue Saint-Jean Se termine le 9 décembre Re­
servation: 694-9631

PLAQUES TECTONIQUES collectif de création 
du Théâtre Repère mis en scene par Robert 
Lepage Avec Normand Bissonnett*. Lorraine 
Côté. Richard Fréchette. Sylvie Gagnon. Mane 
Gignac, Robert Lepage et François Pick Trans­
positions des phenomenes géologiques provo­
quées par le déplacement des plaques tectoni­
ques au rapport entre les individus les peuples 
et les cultures Mar au sam 200 et les matinée» 
du dimanche 26 novembre et 3 décembre ISO 
Implanthéâtre, 2 rue Crémazie Pnx d'entre» 
515.. ven. sam. $13. du mardi au jeudi. 58 étud 
et âge d'or 515. pour les matinées Reservation 
529-2183

LES PE I ITS POUVOIRS de Suzanne Lebeau par 
le Théâtre du Carrousel Avec Hélène Dellaire 
Anne Legault. Bruno Viens et André Poulin 
Journée-type de quatre enfants et de leurs pa 
rents Demain 140 Salle de l'Institut canadien 
42 ni» Saint-Stanislas Pnx d'entrée 55

jyjusique

LÉONARD BILODEAU, ténor accompagdé au 
piano par Claude Paquet Tous les samedis 
19030 au Manoir Saint-Castin, salle à dîner, 99 
chemin Tour-du-Lac. Lac-Beauport. Réserva­
tion: 849-4461.

CONCERT-CROISSANT dimanche 10030 Invi­
tée: France Marcotte, violoniste accompagnée 
dt Louise Delisle Bouchard au piano Au pro­
gramme Mozart, Prokofiev. Kreiler et Sarasate, 
Auditorium Joseph-Lavergm bibliothèque Ga- 
bnelle-Roy, 350 rue Saint-Joseph est. Lies lais­
sez-passer sont disponibles au comptoir de 
retour des volumes.

LES VIOLONS DU ROY sous la direction de 
Bernard Labadie Demain 200 Au programme 
le répertoire romantique avec les serenades 
pour cordes de Elgar, Tchaikovsky et Dvorak 
Eglise st-Dominique

QUESTION D'AMOUR avec Hélène Laçasse, so­
prano et Rachel Martel au piano Au program 
me Extraits d opera et d operettes, airs de co­
médies musicales américaines et mélodies 
franeaises Demain 200. Salle Henri Gagnon, 
pavillon Casault. université Laval Pnx d'en­
trée: $10.

FRANCE HURLEY, soprano, JEAN-GUY 
BAKER, baryton et MANON REDDY, violoncel­
liste Organiste Monique Legare Mofette. Au 
programme Bach Handell. Purcell, Cherubini. 
Vivaldi. Beethoven, Gluck, Silva et Pterné. De­
main 110 pendant la Messe des Artistes de la 
Chapelle Historique du Bon Pasteur, 1080 de la 
Chevrotière.

mmm .

Chantal Blanche! présente un spectacle-bénéfice demain afin de lui permet­
tre de participer à la tournée de la troupe «Dp with People"

gpectacle

joirée dansante

Cercle de Fermières d« St-Etienne de Lau­
zon. Soirée dansante avec l'orchestre «Les 
Olympiques» Ce soir 20030 Salle municipale. 
682 Principale. St-Étienne de Lauzon Pnx a en­
trée 53 Rens: 831-2440 (Théresel et 831-7478 
(Bemadettel

CRESCENDO Ce soir 200 Salle Albert-Rous­
seau, 2410 chemin Sainte-Foy Prix d entree 
$14 ; 516 : 517 ; $19

GILBERT LAFFAILLE «Travelling» Ce soir 
20030 Théâtre du Petit Champlain. 68 rue 
Petit Champlain Reservation 692-2631.

CHANTAL BLANCHET «Des planches au 
plateau* Spectacle-bénéfice afin d'aider l'ar­
tiste à participer à une grande tournée interna­
tionale Demain 200. Auditorium de la Polyva­
lente de Charlesbourg, 800 Place de Sorbonne 
Pnx d entrée 525 , $15 $10. pour l'âge d or; 
57 pour les étudiants 

BERTRAND GOSSELIN Ce soir 20030 Anglica­
ne, 33 rue Wolfe Pnx déntrée 56 Réservation 
833-8831.

DANIEL LEMIRE «Lemire fait l'humour» 4 
Demieres representations ce soir 20h et 220 
Salle Louis-Fréchette du Grand Théâtre Pnx 
d entrée $18 522 $24 * Complet â 200. Des 
billets sont encore disponibles pour le spectacle 
de 220.
Bars

Raoul Mungnoz musique espagnole Mar au 
dim 19h Restaurant Las Cuevas. Grande-Aliee
- Gamson Fewell Quartet. Jazz standard Ce 
soir et demain 22015 Cafe bar l'Empnse du 
Clarendon. 57 rue Sainte-Anne Entrée libre
- Claude Olivier Dubuc 5 à 7 au Bar La Rosee 
du lun au ven Accordéon pendant le brunch du 
dimanche et le buffet du dimanche soir Chà-

■ Note aux lecteurs
Afin d’éviter tout retard de publication, noua invitons nos lecteurs 
à nous faire parvenir une semaine a 1 avance, les communiqués 
qu'ils aimeraient voir paraitre dans cette page

ALINE MARTINEAU
Z I NOVEMBRE AU 10 l)É( f MBRf 
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« Ia>s Gaffeurs »

Dans le genre boulevard gratiné, c’est du boulot bien fait
Pièce aux débordements tout estivaux, au Palais Montcalm. Sur 
la « chose ». Ou plutôt sur les pincements de coeur coupables que 
sa pratique illégitime provoque.

une critique de JEAN ST-HILAIRE
LE SOLEIL

Le rouge borde le décor au point 
de l’emplir. Une atmosphere de

comda. De fait, l’action sera assez 
« oie! ». complètement échevelée 
et bouffonne

La piece est une adaptation très 
liberale d'une comedie des spécia­
listes américains du genre Jane

(je téncwation
,pl,(1et vos, cor/ees

1ulmdiipen4ab'epOUt

LE SOLEIL
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de I extérieur composez le 
numéro sans frais 1-800-463-2362

Heures d’affaires Lundi au vendredi: 7h00 a 17h30 
Samedi et Dimanche' 8h00 a 12h00

• ••

25 et 26 novembre
Château 
Bonne Entente
Salle Gélinas-Tremblay
Exposition des oeuvres 
récentes de

* r!
m j

•47

•r' L ^
J

ey
L.%

Entrez dans la ronde. Venez voir comme 
on conte, fêtez, rêvez, amenez qui vous 
voulez Un monde débordant d’imagina­
tion, relatant les temps, avouant les 
réalités les plus inavouées. Soyez de la 
fête autour du Conte, au Musée de la 
civilisation a Quebec

Du 25 novembre au 3 décembre

Des spectacles, des ateliers, des films. 
En plus, le lancement des trois contes 
gagnants de l'édition 89 du concours 
«Homme-Oiseau».

le programme de l'événement est dis­
ponible au Musée.
Entrée libre

Information et réservation: 643-2158

MUSÉE DE LA 
CIVILISATION

U Mro? dt U eiMMUlIN Pt» IM*# rvnMKafieft rff*** pm »• «■■■Mtf»» ** r***"*», th »>*#♦»•

Milmore et William van Zandt. Il 
se joue au moins une couple de 
leurs « tire-la-rate » à chaque été 
au Quebec Notre comédie a em­
plit le Patriote de Sainte-Agathe 
tout au long du dernier été. Libé­
rale, disons-nous, avec ses fre­
quents clins d’oeil au public et ses 
jeux de mots graveleux et bien 
d'ici.

Le duo de comiques Jacques et 
Normand savoure son triomphe 
dans une chambre d’hôtel de Qué­
bec Leur agent Viateur Morrisette 
les accompagne. En escapade ce- 
lui-la avec une mignonnette aux 
attributs bondissants. L’action, 
par moments, gravite autour 
d’elle, ou plutôt d’eux, si vous me 
suivez...

L’intrigue est assez capricieu­

se Normand, un grand benêt qui 
plait plus au public qu’aux 
femmes, aime Laura, la femme de 
Jacques qui lui, attire plus les 
femmes que le public... Normand 
et Laura ont une aventure. Via­
teur, lui, n’attend que le châtiment 
du destin, dont le glaive n’est au­
tre que la tendresse de « Pitbull », 
sa femme... Au fait, fera-t-elle sur­
face ? Et Laura ? De qui est-elle 
enceinte ?

Bon ben, allez débrouiller ça 
vous-mêmes car dans le genre 
boulevard gratiné, c’est du tx>ulot 
bien fait.

Le texte n’est pas génial, mais 
les situations qu’il propose sont 
habilement exploitées. Au plus 
quelques courts temps morts. Il y

a du mouvement la-dedans pour 
passer a la douche deux fois plu­
tôt qu'une Le mot intéressé sur­
tout Patrice L’Ecuyer, l'interprete 
de Normand U nous le charrie 
m’sieurs-dames comme une tou­
pie bionmque, avec un sens aigu 
du geste etnque et comique et un 
de ces ports de gueule qui vous le 
rend instantanément sympathi­
que. Ses variations de mime sur le 
theme de « merci beaucoup » sont 
irretistibles

Bernard Fortin lui fait un habi­
le catalyseur en Jacques. Metier et

l’energie conquérante de L’Ecuyer 
le stimulant. Michel f orget a lui 
aussi ses bons moments. Réduites 
a un couloir étroit par typification 
les trois vedettes feminines ser­
vent efficacement la cause. Sans 
égratigner les murs.

Un texte moyen, une histoire 
controuvée, d'mevitables farces 
convenues, mais de bonnes bla 
gués aussi, de l'invention gestuel­
le, du zele démonstratif et du plai­
sir patent a donner. Une vitamine 
d’été. Un spectacle où l’énergie 
vole plus haut que les regards. 
Excellent pour les hypertendus !

Les Gaffeurs, de Jane Mimore et William van Zandt ; avec Michel 
Forget, Bernard Fortin, Patrice L’Ecuyer, Brigitte Morel. Johanne Sey­
mour et Patricia Tulasne. Comedie presentee hier soir, au Palais Mont­
calm. À l’affiche de nouveau a 15h et 20, aujourd’hui.

HUGUES OE LA ROCHE. GALERIE 0 ART. TEL SUR. ET RES.. (418)683-4580
Service» de In gâterie, évaluation» toute» ecole» plans eredlt-bail pour abri 
fiscal lacilltes de paiement services d encadrement et de restauration, qualité 
mu»ees. commandes de portraits par artistes renomme*

EXPOSITION DE TABLEAUX
Une selection nouvelle des artistes de la Galerie. 19e et 20e siècles 
Présentation spéciale d'oeuvres de CLÉMENCE SAINT-LAURENT

"Jardins de Coulonge”
1500 Beau-Lieu. Sillery salle R7 (face au Montmartre canadien, commençant au 1679, 
chemin Saint-Louis) Facilités de stationnement Grand choix de petits formats 

Du 24 novembre au 7 décembre inclusivement, de 12 h a 22 h sans interruption

Besoin urgent

SCULPTURES
(PROFESSIONNELLES) 

demandées pour exposition et revente
de tous les coins de la province, toutes réunies sous le même 
toit, soit avec location de kiosque ou en consignation.
Pour information ou rendez-vous: po7, boul Rochette, Beauport

GALERIE DES SCULPTEURS (418)666-1952

A TELEVISION QUATRE SAISONS
*o* Quatre Saisons

CABLESUPER
^ ^ Télév ision

PLUS DE 100000$ EN PRIX A GAGNER!
16 VOYAGES* D.... , m A... , ma . — — M —--- ------ f\.. ....

(valeur approx, de 4 000S/ch.) 
pour deux en Floride 
au Parc d'attractions des 
Studios Disney/MGM
(départ le 31 janvier 1990)

Ritgarder te cinéma ce scr a Television Ouatn- 
Saisons Pendant le film notre animateur vous 
nosera trois questions Noter correctement les trois 
'"Oonses et appeler nous des la fin du film et ce 
lusqu a 9 h te lendemain matin au 1 900 750-2323 
(50‘ de trais d appel). Si votre appel est sélectionne 
au hasard par notre ordinateur vous serer alors eltgi 
bte au tirage Pour connaître tes details de ce con- 
murs regarder Cine-Magot ce soir a TélevisiBB 
Quatre Saisons
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fvaimjr approt fa 500S/ch )

&

SONY

16 CAMESCOPES'
(valeur appro* de 1 600S/ch )

METOOTES


